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le rs donnéà contrat
La‘police réalise un véritable tour de force

7 En marge du vol à
la Empire Clothing

‘ DEUX ARRESTATIONS

  

L'entretien des trotto
Résolution votéeà
cing contre trois

COUT DE $17,200.
Par un vote de cinq conire trois, le conseil municipal de

la Cité de Saint-Hyacinthe a décidé d'accorder à contrat l‘entretien
des trottoirs de la ville pendant la prochaine saison d'hiver. Le
contrat a été donné à M. Paul Brodeur, entrepreneur, pour la

somme de $17,200. Votèrent pour la résolution les échevins Po-

thier, Moreau, Gaucher, Lorange et Choinière, contre la résolu-

     

 
  

 tion, les échevins Daudelin, Pion et Gosselin.

Cette décision a été prise ven-
dredi soir dernier, à la suite d'u-
ne séance spéciale du conseil con-

vaquée pour discuter de la ques-
tion du déblaiement de la neige.
D'après certains rapports prépa-

pas cru dans l'intérêt général de
se rallier aux conclusions formu-

lées dans le mémoire syndical.

Cependant, on semble d'avis à

l'Hôtel de Ville, que le déblaie-

ment des rues de la Cité devrait

rés par des fonctionnaires munici- être fait par les employés de ln,
paux, il appert que de cette façon
lu Cité réalisera une économie
de quelques mifliers de dollars, en
plus de se soustraire à l'obligation
d'acheter de la nouvelle machine-
rie,

Le contrat a toutefois été ac-
cordé à M. Brodeur Aux conditions
suivantes : 1 - La Cité fournira
à l'entrepreneur six tracteurs a-
vec charrue, mais elle ne s'engage
pas à fournir le combustible pour
ces outillages; 2 — La manicipa-
lité entretiendra le mécanique des
outillages mis à la disposition de
l'entrepreneur; 3 —
nenur devra se procurer à ses frais

tout outillage supplémentaire don
il aura besoin pour effectuer le
travail: 4 — Les outillages four-
nis par la Cité seront opérés par
des employés recommandés pat
l'ingénieur, ces derniers étant
choisi de préférence parmi les o-
pérateurs mentionnés dans la con-
vention Collective en vigueur au
département de la Voirie munici-
pale; 5 — L'entrepreneur s'engage
À assumer la responsabilité des
dommages pouvant être, causés, à
la propriété et au publie: -
Sur la question de l'entretien

des trottoirs le conseil municipal
a étudié une proposition faite par
le syndicat de la Voirie, mais n’a
 

Le parcours de

L'entrepre-|-

municipalité. Le Conseil n'a pas
encore abordé la question de fa-
gun officielle mais tout indique
que l’on ne provédera pas par con-

trat dans ce dernier cas.
  

Visiteurs à
l'arsenal

ilitaire
Le Gième Bataillon du Royal

22ième Régiment, de Saint-Hya-
zinthe, a reçu ces jours derniers
la visite des membres du l'état-
major du 9ième groupe de milice

du Canada, dont le commandant
est le Brigadier Julien Bibeau,
DSO, ED, ADC. Le brigadier Bi-
beau était accompagné du Lieu-
senant-Colonel W.R. DeGruzhy,
MBE, du major C. Cuddehy, MC,
du major C.E. Granda, CD, et du
Capitaine S.C. Pike,

L'état-major du 9ième groupe
de milice était à Saint-Hyacinthe
à l'occasion de la tournée d’ins-
pection annuelle des unités sous
son commandement, dont le 6ème
Bataillon du Royal 22ième Régi-
ment. Le Lieutenant-Colonel Si-

|

pour accomplir leur forfait.

 
DECOUVERTE — Les limiers de la Sûreté provinciale n’ont pas tardé à évlaireir le voi de $4,000

perpétré en fin de semaine dernière. Sur la photo, on aperçoit les détectives

et Frenière, examinant l'auto trouvée à l'Hôpital Saint-Charles et Qui a servi aux présumés v

Soeur Sainte-Mecthilde au Club des Francs

“Réapprendre l'amour à celles
qui ont perdu l'espérance”

“Une bonne dose d'affection, de compréhension, de sécurité,
mon Duclos, a reçu les visiteurs
au nom du Gième Bataillon.la parade du

 

de saine camaraderie, voilà de quoi assurer aux jeunes filles plus
de chances de bonheur. Le problème des filles-mères est éternel, |

mais on peut cependant l'aiténuer. Le Centre Rosalie Jetté, de |
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Gagnon, Sansoucy

oleurs

(Photo Brodeur)

Promotions au

L'argent est refrouvé moins
de quatre heures après le vol

dernier, à Saint-Hyacinthe. Cet

cinthe, usine manufacturière de

Le vol

I "agit 1 du plus spectaculaire,
coup de filet, réalisé par les dé-
(tctives provineiaux du départe-

ment de Saint-Hyacinthe et de
la police municipale. En effet,
tout l'argent a été retrouvé moins

de quatre heures après le vol, et
les arrestations opérées en un laps
de temps aussi court.

Les circonstances du vol ont été
racontées comme suit par le né-
rant de la Empire Clothing, M.
Abraham Leiboviteh: “Je reve-
nais de la banque avec l'argent de
la paye, vendredi matin, vers dix
heures, quand, à la sortie du via-
due de la rue Laframboise, un
jeune homme se rua vers moi cf
m'enleva le sac qui contenait l'ar-
gent, l'incident se produisit en
si peu de temps qu'il m'a êté im-
possible de reconnaitre Ja figure
de mon agresseur. Toutefois je
le vis monter dans une voiture
anglaise. Un copain l'atendait et
ils s'enfuirent rapidement. Je me
rendis au bureau et appelai la
police,”

Beau travail
Ce qui suit tient presque du

roman policier, tant l’action des
inniers provinciaux el de la po-

La Sûreté provinriale a opéré l'arrestation de deux frères,
Roland et Jean-Paul Charpentier, respectivement âgés de 30 ol

22 ans, en marge d'un vol da près de $4,000., commis vendredi

argent était destiné à la paye

hebdomadaire des employés ce la Empire Clothing, de Saint-Hya-

vêtements.

M. Bousquet soupçonna quel-
que chose de louche et fit man-
Lder la police, Celle-ct arriva quel-
ques minutes après, examina le
véhivule laissé par les présumés
voleurs, interrogea M, Bousquet,
pril des empreintes digitales sur
l'automobile afin d'établir l'iden-
tite de son propriétaire, l’eu après
les policiers retrouvèrent la lo-
talité de l'argent qui avait été
caché sous un las de bois.

Arrestations
L'enquête a plus tard démon-

tré que l'automobile appartenait
dun certain Roland Charpentier,
Celui-ci fut arrêté vendredi soir,
peu avant minuit, à Saint-1lya-
cinthe, el son frère, Jean-Paul,
dans une maison de chambres de
lu rue Mont-Royal, Montréal, Les
deux inculpés qui sont des an-
ciens employés de l'Empire Cloth-
ing seront acousés du vol de $4,-
600, vendredi prochain, à leur
comparution devant le juge. Les
detectives qui ent conduit l'en-
quête sont MM. Paul Gagnon,
aul Amann et Charles Nadeau,
de l'escouade des vols à main ar-
mée, ef les constables Lefebvre
et Charette, de la police de Saint-
Iyacinthe. lice locale à été rapide, M. Paul

Bousquet, demeurant au numéro
1095 de la rue Turcot, St-Hyacin-

| Souper canadienPère Noël
La population de Saint-Hyacin-

the et des environs est invitée à
assister, le premier décembre pro-
chain, à la grande parade du Père
Noël dans notre ville. Le départ
se fera du Manège Militaire, ruc
Laframboise, jusqu'à Nelson; elle
prendra ensuite les rues Ste-Anne,
Sicotte, Ste-Catherine, Dessaulles,
Boucherville, Brodeur, et Casca-
des, jusqu’au magasin St-Onge, où
le Père Noël sera en permanence
pour recevoir les enfants qui pour-
ront aussi jouir du train électrique.  

 

Conférence du Rév.
Père Lord, o.p. à la
Salle des Syndicats
Une conférence pour jeunes

gens ct jeunes filles sera donnée

jeudi suir, 29 novembre, à huit
heures, en la salle des syndicats
catholiques, par le Révérend Père
Laurent-Marie Lord, o.p. Le su-
jet de cette conférence sera “Le
bonheur rêvé par nos jeunes
gens modernes”.

28Ti
loa?

AU CLUB DES FRANCS. — La1 Révérende Soeur Sainte-Mecthilde, Les employés de ces établissements
supérieure du Centre Rosalie Jetté, de Montréal, était la confé-'auront leur jour de congé le lundi
rencière invitée au souper mixte du Club des Francs. Elle y traita
du sujet des filles-mères et de leur réhabilitation sociale,
présenté à l’assistancedu le R. Père Nicolas Martel,

Soeur. Ste:Mecthilde.
Le Clairon-Maskoutain, par Brodeur)

l’on apercoltdei,20,
Gofs

Elle fut
o.p., que

une bien triste expérience.”

Ainsi de dire la Révérende Soeur
Ste-Mecthilde, supérieure du Cen-
tre Rosalie Jetté, au cours du der-
nier souper mixte du Club des
Francs. Religieuse de la Miséri-
corde, la distinguée conférencière
est Docteur en sciences sociales:
elle est la soeur de Mme Jacques
Lafontaine, épouse du secrétaire-
trésorier de la Commission scolai-
re de St-Hyacinthe.

“II faut de plus en plus, ajoutait
Soeur Ste-Mecthilde, prendre cons-
cience de nos frères et socurs qui
meurent parce qu’ils ne connais-
sent pas l'amour, Chacun a le de-
voir de plaindre la file-mère; non
seulement la plaindre, mais aussi
l'aider, respecter sa souffrance.
Très souvent, elle est privée d'af-
feetion, de bonnes relations fami-
liales; se sentant rejetée des siens,
Île recherche ailleurs une cer-
taine protection. C’est alors pour
alle une revanche que d’avoir un
enfant, une revanche envers soi-
même, sa famille, la société toute
entière.

Les facteurs les plus communs
que lo rencontre sont les suivants:
rejet des parents, conflits fami
liaux, manque de compréhension,
ulture trop rigide, ignorance des

zhoses sexuelles. I! arrive égale-

ment que ce ne soit qu'une fat-

blesse passagère, où que la jeune

fille ait été la victime d'un triste

individu.

| Les statistiques de l'année der-

nière montrent qu’une grande par-
 

Magasins ouverts La Chambre de Commerce lo-

leale, en coopération avec l'Asso-
t ciation des Détaillants en Alimen-

| tation, annonce que la plupart des

: établissements commerciaux ou-

vriront leurs portes le 8 décembre,

fête de l'Immaculée-Conception.

sept janvier, lendemain de l'Epi-

phanie; le congé de la Toussaint

a été reporté au mercredi, 26 dé-

cembre, lendemain de Noël.

Montréal, veut réapprendre l'amour à ces êtres qui ont, de la vie,

tie des filles-mères se reerute chez
les adolescentes; il y est meme
question de jeunes filles de 12, 12
ef 14 ans, mais les cas les plus

nombreux se situent entre 15 et
19 ans. C'est dire que beaucoup
de ces jeunes sont allirées par
curiosité, par ignorance.

Le but du Contre Rosalie Jeité
est précisément d'aider la jeur:
fille-mère dans un foyer de com-
préhension, de discrétion, de li-
berté dans les limites acceptahles
Lui damer goût à la vie qui ne
l'a pas gâtée jusqu'ici, lui réap-
prendre l'amour, Chacun a te de
voir d'aider la fille-mère, de res-
pecter leur souffrance.
seul peut permettre de
monde.”

sauver

Présentée à l'assistance par le

L'amour.
I

‘6ième Bataillon
Les quartiers-pénéraux de l’Ar-

mée canadienne annoncent les
promotions des sous-lieutenants
Jacques Nichols, Jules Bonin et
Robert Colette, au rang de Licu-

tenant, el celle du lieutenant J.
Laparé au rang de capitaine, Tous

quatre sont mémbres du bième

Bataillon du Royal 22ième Régi-

ment, dont les quartiers sont si-

tués à Saint-Hyacinthe, La nou-

velle a été rendue publique au

début de la semaine par le Co-

lonel Simon Duclos, officier com-

mandant de cette unité de milice.

the, a joué uy rôle important dans
l'affaire, Employé à l'Hôpital SL
Charles, il vit deux hommes pé-
nétrer dans la cour intéricure de
l'hôpital puis se diriger à l'arrière
des bouilloires, Arrivés en auto-
mobiles, les deux comparses re-
partirent à pied en direction de
la ville,

ENCORE LA ROUTE 9..

Sept personnes ont été bles-   
A LIRE EN PAGE 4

'

Sont-ils réellement

sées duns une collision d'automo-
! biles survenue en fin de semaine,
sur lu route numéro 9, entre st:
Hyacinthe ct Suinte-Madeleine.
Ce sont: M. Hermann Tousignant,
30 uns, de Sainte-Sophie, comté
Nicolet, M. Gérard

uns, de Fortierville, M. Ludger
Demers, 40;

à Saint-Hugues
Les Dames lermières de Si-Huogues

megatisent pour demain soir, 2 novem-

Ines un souper aux dèves, à lu salle
paroissiale, A lu fin du repas aura

|lien une soirée récréative, avec chant

el ochestre. Tous cont coudialement
invités à cette soîtée,

 
(Hyacinthe, dans un état plus ou
moins grave, Le plus sérieuse-
ment atteint est M. Raymond Pi-
card qui souffre d'une fracture
du bras et de contusions généra-
lisces,

L'accident est arrivé dans une
courbe raide, à environ trois mil-
les du village de Sainte-Madelei-

Lefebvre, 30 ans, de Sainte-So-! ne. La violence du choe a été tel-
phic, M. Réal Lefebvre, 34 ans,!le que les deux automobiles sont
de Fortierville, M. Raymond Pi-! considérées comme une perte to-

 

Révérend Père Nicolas Martel, |
0.P,, Socur Ste-Mecthilde fut re-!
merciée par le président du Club,’ seu Is ?
le Dr Jean-Claude Laurence. Ony *
remarquait également à la table
d'honneur Me Jacques Lafontain- i par
et son épouse, Soeur Jean Bereh-

mans, le R. Père Rodrigue, Mme
J-Claude Laurence, MM. Paul
Désautels et Jacques Gauthier.

Yves MICHAUD    
LES RUMEURS

Le “cowboy” canadien, Willie! A sa dernière rétnion mensuelle.
Lamothe, natif de Saint-Hyueln-| Les premières nouvelles à ce su-

the, qui compte de nombreux jet laissaient entendre que les
unis et admirateurs dans notre Scoutg devaient quitter leur lieu

ville, vient tout juste de tourner de régnion à moins de quinze ou

un film à Toronto, destiné n être) trente jours d'avis, Les dirigeants
projeté sur les écrans de ln télé-|de ce mouvement de formation
vision canadienne, Le film racon-| songeraient à construire leur pro-
te la vie et les moeurs des habi- | pre local sur un terrain qui leur a

tants des prairies de l’ouest, Sijété donné par la ville, dans Saint-

l'expér'ence s'avère fructueuse, lu! Hyacinthe-Annexe. Ils lanceront à

 

compagnie qui a mis au point cet-!celte occasion, une souscription
te initiative songerait à créer le’ publique | | |

genre “Canadian Western”, Notre x x *
compatriote Willie, va sans dire, |
sera la grande vedette, Déjà il;

s'achemine sur les traces de Roy
En marge des prochnines êlre-

| tions municipales, aux sièges des
{quartiers numéro 3 et 4, devenus  Rogers ...

* x *x vacants à lu suite des démissions
ide MM. Jucques Lafontaine et

Les scouts catholiques de la Charles Gilbert, on est d'avis dans
ville de Saint-Hyacinthe auront presque tous les milieux, qu’il n’y

jusqu'au premier mai 1957 pour|aura pas d'appel au peuple. D
se trouver un autre local. Telle'semble y uvoir unanimité d'opi-
est, en cffet, la décision qu'a prise | nions en ce sens qu'une élection  la Commission scolaire de la ville; ne changera guère l’administra-

card, 36 ans, de La Providence, ‘
St-Hyacinthe, Mme Raymond Pi-
card, 35 ans, et Michel Picard, 6
ans. Tous ont été transportés à

VrHopital Saint-Charles de Saint-

DE MA
tion pour les trois prochaines an-
nées, Par contre, plusieurs candi-

dats se dessinent ,.. La situu-
tion est encore trop confuse poor

faire des prédictions, mais selon

Dame Rumeur, des surprises at-

tendent les contribuables .. .

x * x
Une requête a circulé la semai-

ne dernière dans les foyers de lu!
Providence |municipalité de La

tale. On ne comprend pas com-
ment il se fait gue les occupants
des deux véhicules aient pu s’en
tirer avez seulement des blessu-
res plus ou moins légères.

VILLE
Ministère de ln Voirie provinciale,
procéder à des travaux d'arpen-

tage en bordure de ln route nu-
méro 9, Certains ont firé Jes con-
clusions que le gouvernement de
la province avait enfin daigné
prêté l’orellle aux réclamations des

citoyens et des corps publics pour

In construction d'une voie double
entre Saint-Hyacinthe et Mont-
réal. La chose décidée peut se

favorisant l'annexion de la Com-j réaliser en un rien de temps, les

mission scolaire de l'endroit à la’
Commission scolaire de la Cité de
Saint-Hyacinthe Les promoteurs
de ce projet estiment qu'il en sera
moins coûteux de cetle façon, et!

surtout plus avantageux pour les |

élèves. Les autorités de ia Com-
mission scolaire de la ville ne se
sont pas encore prononcées de
façon officielle sur le sujet.

x *
On a vu ln semaine dernière,

û Sainte-Madeleine, comté de

Saint-Hyacinthe, des employés du

 

  

expropriations étant faites depuis

près de vingt ans . . .

Le secrétaire général de la Con-
fédération des Travailleurs catho-
liques du Canada, M. Jean Mar-
chand, viendra à Saint-Hyacinthe n

an début du mois de décembre
inaugurer pour les leaders syn-

dicaux, une série de cours sur l'or-

ganisation syndicale. C'est Jà une
initiative qui revient à tous les
ans, organisée par le Conseil Cen-
tral des Syndicats de cette ville ... 

Paul-E. Demers

Décès subit

de l'officier

Paul Demers
l'agent Paul-Emile Demers, du

département de la circulation ‘de
la Sûreté provinciale, est décédé
vendredi, le 16 noyembre dernier,
à l'âge de 25 ans, Outre son épouse,
née Jeanne Breault, il laisso dans
le deuil sa mère, Mme Vve Do-
mers, née Cécile Lavallée.

La dépouille mortelle fut expo-
sée aux Salons René-J. Mongeau,
1115 Girouard, et les funérailles
eurent -Tieu lundi, le-19 du courant,
à In Cathédrale‘de St-Hyacinthe.
L'inhumation suivit au cimetière
de cette paroisse. M, l'abbé Mar-
cel Caplette fit la levée du corps
et chanta le sorvice, assisté de
MM. les abbés Jean Perrault et
Ge, Phaneuf, comme diacre et
sous-diacre. Les porteurs étaient
MM. Albany Hochofort, Y. Pha-
neuf, G. Vinet, R. Cournoyer, R.
Venditolli et F. Ladouceur. Plu-
sieurs membres de la Sûreté pro-
vinciale, de Montréal et de Saint-
Hyacinthe, ainsi que les membres
de la force constabulaire locale,
a ssistalent aux funérailles,

Les funérailles étaient sous la
direction de la Muison René-J.
Mongeau Ltée. Nous offrons nos
sincères condoléances aux parents
éprouvés,

 
4

7 personnes blessées dans un
accident à Sainte-Madeleine

‘Les constatations sur les lieux
de l’accident ont été faitesspar
les agents Robert Mongeau et”Al-
bany Rochefort, de lu police de
la route.

 

Maison détruite

par le feu 2

Saint-Charles
St-Charles (DNC) — Un incan-

die, qui a causé des dommajeh
évalués à plusieurs milliers “de
dollars, à ravagé dimanchea-
près--midi la demeure qu'og
paient M. Gérard Leboeuf dtu
famille, dans le rang Amyofige
St-Charles-sur-Richelieu, e
maison était la propriété d
Arthème Leboeuf. si
L'incendie a éclaté vers ë x

heures de l'après-midi, à la eux
semble-t-il d’un feu de cheminée.
M, Lebneuf et les siens se repo-
saient, quand ils entendirent tout
à coup un klaxon d’automobile.
Mme Leboeuf et les deux enfants
sortirent en hâte de la demeure,
tandis que son époux courait aler-
ter les voisins,
Les flammes se répandirent ra-

pidement aux bâtisses voisines,
Les volontaires parvinrent cepen-
dant à sauver une partie du mé-
nage, de méme qu'un peu de lin-
gerie. Les pomplers de St-Denis
ct St-Charles se rendirent surles
lieux et combattirent les flames,
pendant plusieurs heures, Malgré
leurs efforts, la maison, la rem: -,. se à bols etJe hangar a grains
sont des pertes : complètes. J

Tid
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z A LOUER
STATIONS DE SERVICE

dans la région.
Pour informations s'adresser à :

T PAUL'D. — Case Postale 210 — St-Hyacinthe
‘ou appeler à Sherbrooke : LO. 2-5502  
 

 

ADRIEN BERTHIAUME, Jr.
A.D.B.A. - M.I.R.A.C,

ARCHITECTE — ARCHITECT

Edifice Hôtel de Ville Ville de Beloeil
Chambre 2 Tél. FOrest 7-4682

 

 

 

  

 

; MAURICE BUSSIERES, M. com. c. A.
‘ COMTNABLE AGREE

Village La Providence
395, Fontaine Tél. PR. 4-7410
 

  

 

 

| C P. FOURNIER
6. HUILE À CHAUFFAGE — GAZOLINE

NOUS DONNONS LES COUPONS "Gold Star”

2630, rue DESSAULLES

SAINT-HYACINTHE, P.Q.

Tél. PR. 4-6323  
 

 

 

MAINTENANT!

JusQu'a 30 MOIS

POUR REMBOURSER

Le remboursement des prêts

de plus de $500.00 peut

maintenant être échelonné
sur 30 mois.

 

Nous faisons desprêtspour
consolider les comptes    

comptes; ensuite, n'ayez, chaque mois, qu'un seul paiement commode,
souvent inférieur au total que vous payez actuellement, Téléphonez
d'abôrd pour un prêt en une seule visite, où venez au bureau,

Prêts de $50 à $1000 ou plus sur signature, meublos ou auto

UN NOUVEAU NOM:

"Personal Finance Co! s'appelle maintenant “BENEFICIAL

FINANCE CO." Seul le nom à changét

  

|
|
|
|
|
| Obtenez ici l'argent pour payer bien des

{
|
t

|
1

|
!    

       BENEFICIALFINNANCECi
PEPreIR i

1626 RUE DES CASCADES, ST.as
Rez-de-Chausse, Edifico Cusson, Tétéphone: PRovince 4-6411

Ouvert le soir sur rendoz-vous — léléphonoz pour heures du soir
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Mechs and Lancaster présent +

Burt Tony :
LANCASTER — CURTIS
Gina LOLLOBRIGIDA
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Ce Soir Sur Notre Scène
MARCEL GUINDON

et ses chansons. Il est extraordinaire

n° a era
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Bonpremier...
Le Canada francais. .. paradis du

chasseur! Ses forêts abondent en gibier

de toutes sortes: perdrix, canard,

outarde, chevreuil, orignal, ete.

° ~

Bonne premiere...
Rien comme une bonne bière DOWpour

désaltérer le chasseur après une journée

dans les bois... et aussi pour rehausser

le goût superbe ddu gibier aqu'il a tué!

 

" Ciairon MASKONTAIN

 

 

LES MEDICAMENTS LES

 

PRESCRIPTIONS

NOUVEAUX EN MAGASIN

Luin Lis Cascades et Mondor

Tél. PR. 4-6484 — PR, 4.6485

PLUS Ail
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PHARMACIE Paul LANCTOT
LIVRAISON RAPIDE et GRATUITE

par toute la ville y compris

Frovidence, St-Joseph, St-Hyacinthe-Ann.

Tél. PR. 4-6484 — PR. 4-6485

1384 - 1396, des CASCADES
 

  

 

Nos annonces classées assurent la vente de vos produits +
 

 

A vendre
3RRAIN A VENDRE — Ter!

ain de 65° x 112%’. Pour Infor-

‘hand, St-Hyacinthe,

JNO-G

PROPRIETES A VENDRE. —
Deux propriétés à vendre. S'a-

 

dresser à J-E. Chouinard, 2156
Laframhoise, St-Hyacinthe. Tél.
PR, 4-7728, 30-jno

A VENDRE——Bicycle ‘pour bam-
ire “S.Cl.* presque neuf. S'a-
dresser a 2257 Lumothe, tél: PR.
4-7752 nog

\ VENDRE — 3 propriétés neu-
‘es, à 2 logements, situées rue
3l-Lonis, Village St-Joseph. S'u-
1resser par tC.éphone a PR. 14-5744.

23m-JNO

A VENDRE. —Deux tapis de
turquis G'x9', motif fleuri, avec
feutres anti-mites, en parfait état;
set de chesterfield 3 morceaux.
S'udresser par tél. à PR. 4-6117,

jno-g
l'ERRAINS A VENDRE. _-Situés
cue Blanchette, rue Larocque et
vue Bernier. S'adresser à 1621 rue
Girouard, St-Hyacinthe. Tél, PR.
4-7331. 8j-“jno-vd

AVENDRE. —_— Plymouth Hard-
top 1954, hydrive et “power-ste-
ring’; peu de millage. Pour $1,600.
S'adresser à Gérard Ledoux, 480
rue Brodeur, St-Hyazinthe. Tél
PR. 4-6536. ÿ-16-23-30n

A VENDRE. — 500 cordes de bois
de poêle see, merisier, érable,
plaine, mélangé, $7.00 la corde
livrée, Aussi, croûtes de bois
franc et bois nou mélangé, $4.00
la corde livrée. S’adresser à St-
Dominique. Tél. PR. 4-4114 ou
TE PR, 4-4626.

 

 

916-23-30n

RESTAURANT | A VENDRE.
Faze au théâtre, Equipement
neuf. Raison de vente: doit quit-
ter la ville. Aucune pifra raison-
nable refusée. Tél, PR. 3-9011, Je
dimanche: PR. 4-7901.

16-23-30n

A louer

 

 

A LOUER
Appartements de 2 et 3 gran-

des pièces, meublées ou non,
douche, réfrigérateur, etc, tou-
tes commodités. Logis de 3
pièces, chambre avec eau chau-
de, électricité payé, ete. S'a-
dresser à L. Boucher, 2448 Si-
cotte, St-Hyacinthe. Tél. PR.
4-4807.
Chambre pour homme, avec

toutes commodités, eau chau-
de, douche, etc, $3.00. Pension
si désirée à 2448 rue Sicotte,
St-Hyacinthe. Tél. PR. 4-4807.  
 

A LOUER: Logement, 3 apparte-

ments, chambre de bain. Libre im-
médiatement, Situé à 1125 rue St-
Dominique. S'adresser à 1125 St-
Dominique, St- Hyacinthe. n-21

A LOUER— ‘Locaux cnaurfés.
centre des affaires, rue des Cas-
‘ades, long bail si désiré, dont
l’un peut servir de logement pri-
vé avec bureau. S'adresser à 1654
des Casceves, Saint-Hyacinthe,
Têl.: PR. 4-4292,

30m-JNO-M

LOGEMENT ALOUER,— S'a-
dresser par téléphone à PR,
5744,

4-

260-jno

nation, s'adresser à 2450, rue Ba- |

A LOUER. — Appurrements meu-
blés 2 et 3 pièces LOGEMENTS
chauffés, 3 et 4 pièces. douche, ré-

\frigérateur. S'adresser a 1385 Ray-
mond. Tél, ~R. 4-6767. Prix rai-

| sonnable 15av-jno
 

A LOUER.— —Logement de 3 piè-
ces, $18.00 par mois. S'adresser à
540 rue Hôtel-Dieu, St- Hvacin- |
the, 16n-jno

 

Divers
sirerait un emploi de fin de se-
maine, soit comme commis dans
un magasin où une épicerie. S.V.P.

téléphoner à PR. 4-4328. n-21

FEMMES, FILLEES DEMANDEES:
Aucune expérience requise. Inté-
l'essants revenus. Vente de cosmé-
tiques réputés. Aucune expérience
requise. Cours gratuit. Ecrire à
Doraldina Cosmeties — Station T
— Dépt, 47, Montréal, ou télépho-
ner à Mme B. Desmarais, St-Hya-
cinthe, PIt. 4-9532. n-21-23

PERDU — Montre pour dame en
or blanc, perdu entre les rues Bou-
rassu el l'église du Sacré-Coeur.
Récompense promise. S'adresser à
1190 rue Bourassa ou tél: 4-6204.

jno--g

DEMANDÉE.— Jeune fille ©ou
dame âgée pour ouvrage général
de maison, à Marieville, Très bon
salaire, Bonnes conditions de tra-
vail, S'adresser à Mme Jean Thé-
berge, Marieville. 16n--ino

AU JEUNEHOMME

QUI A DU SUCCES

EN AFFAIRES
et qui désire un
revenu plus élevé

 

 

NOTRE PROGRAMME D'EXPAN-
SION NOUS FOURNIET L'OCCASION

DENROLEIR 8 REURESENTANTS
QUE RIEQUEERENT UN REVENU DIE
$000 A Fh,000 PAR ANNEE.

LES CANDIDATS CHOISIS SUI-

VRONT NOS COURS DE VENTE

QUI SERONT TENUS A PUFESBURIY

"ENN, RECEVRONT SALAIRE BT

FRAIS Los REPRESENTATION.

APRES CES COURS, LES APPL.

CANTS RECEVRONT UN ENTRAI-

NEMENT SUR CHACUN DE LEUR

TERRITOIRE RESPECTIR,

AVANCEMENT RAPIDE FOUR LA

PERSONNE QUE A BEAUCOUP IE

NITIATIVES ET FAIT PREUVR

P'HABILETE DANS  L'AUMINIS-

TRATION,

UNIS ORGANISATION QUE A PLIS

Die douce VENDEURS SATISFAUTS

AU CANABLA ET AUN ETATS-UNIS,

CECI N'EST PAS UNE
POSITION, C’EST UNE

CARRIERE

ST VOUS ETES UN TRES HON VEN-

VEUR OÙ T'OSSEDEZ DE BELLES

AUTITÉDES POUR LA VENTE EB

QUE VOUS ANTICIPEZ UN REVE-

NU ils sono A $1,a PAIE MOIS, ET

We TRE TRES

NOUS TRONS Vos

VOIR, VOIS DEVREZ FURIS AGE

DS La A di ANS, TRES BILINGUE,

POSSEDER UNE AUTOMOBILE ET

AVOIR UNE BELLE PERNONNALL

Vi.

  

 

Est-ce que ceci vous parait trop

telepho-beau pour ètre vrai. Si oui,

nez ay:

Grand Hôtel

PR. 41-6461

Demandez pour

NICH LAUDADIO 
 

 

 

 

 

UBALD

 

00, Bourdages

DIRECTEUR DE FUNERAILLES

Salons Mortuaires — Service d'ambulance

Tél. :

LALIME

 

  

 

4-6417
 

 

 

 

 

 

 

 

 

| Le Clairon-MASKOUTAIN,

435, avenue Mondor,

St-Hyacinthe, Qué.

Téls : PR. 4-5376 —

Messieurs,

la période indiquée: r—="0 Veuillez nous faire le service de votre journal durant |

[J 6 mois
O10 an

[J 1 mois $0.25

[J 3 mois 0.75

Ci-inclus chèque de …

Nom .............RS

Adresse …….….….….….…..……..….…..…….

mme mra—"m—mrSS

| Bulletin d'abonnement

PR. 4-5377

Abonnement rural:
1.25

$2.50

St-Hyacinthe (livraison à domicile par camelots)

[J 6 mois 1.50

1 an 3.00

à cet effet.

IMMEUBLES. — Belle propriété:
10 apts à Drummondville, sur
boulevard. Propriété à revenus,
rue Laframboise, St-Hyacinthe.
Propriétés de 2 et 4 logis pour
$8.500.00. Epicerie “Self-Service’

; avec propriété. Maison de cham-
bres à Montréal-Sud. Restaurant

; près Montréal, gros chiffre d'af-
faires, Boulangerie. J'ai de très
belles terres avec ou sans rou-
lant. S'adresser 2 OVILA LA-
PORTE, Encanteur, 1085 St-Jo-
seph. Tél. PR, 4-7176.

9n-jno

ON DEMANDE : Un étudiant dé [TT

Saint-Marcel
— M. et Mme Cyrille Nault, de St-

Marcel, nous ont quittés et demeurent
maintenant à St-Joseph de Ste Hygeine
the,

~~. et Mme J. Beauchemin, de St
Eustache, en visite chez M. et Mine
Delphis Bergeron, chez M. et Mme
Paul-Emile Tellier,
— Mile Viola Forcier, étudiante chez

les RR. SS. de la Présentation de Ma.
rie, à St-Hyacinthe, en visite chez ses

parents, Met Mme Robert Forcier.

-- M, Aristide Bernier. de La Tu.
que, en visite chez ses parents, M. rt
Mme Uldéric Bernier ainsi que M.
Réal Bernier, également de La Tuque,
chez ses parents, M, et Mme Abel Ber.

nier.

Mile Marguerite Guilbault, en-
seigpante à Montréal, en visite chez
ses parents, M, et Mme Raphael Guil-
bault.

- Met Mme Géraud Desrosiers, de

Granby, en visite chez M et Mme
Hervé Chamberland.
— Met Mme Wilfrid Despot, en vi-

site chez M. et Mme Hector lincince,
-- M. et Mme Lemoine, leurs en-

Tants, de St-Myacinthe, Mme Conrad
Messite et son fils Ronald. de cette
ville, et Mile Jacqueline Messier, €-
Uadiante ou Couvent de St-Aîmé, tous

en visite chez M. et Mme Henri Vine
cent,

Mie Odette Lavallée, étudiante à
l'Ecole Normale de Stllyacinthe, en
visite chez ses parents, M, et Mme
Louis Ravallée,
-— Serge Jutras, enfant de M. Simon

Juteas, et R. Bernier, enfant de Sta-
nislas Bernier, tous deux étudiants à

  

La Belvedere toit rigide, deux-portes, (ci-haut),
estle chefde file de la série Plymouth 1957 com-
plètement nouvelle. Avec une charge normale,
elle présente une hauteur hors-tout de 54 pouces,
suit 5 pouces de moins que la hauteur de la
Belvedere 1956. Ce qui frappe dansla nouvelle
Plymouthcesontle caractère spécial des phares
a capuc:hons, la surface agrandie des parties
vitrées, des montants plus minces, des ailettes

 

LA PLYMOUTH 1957 EST LONGUE, LARGE ET ABAISSEE

 

arrière remontanteset une silhouettesaisissante,
La Plymouth 1957 possède le nouveau roulement
‘’T'orsion-Aire”’ qui confère la sensation qu'on
éprouve dans une limousine. Pour 1957 vous
choisissez le moteur six cylindres ou le V-8, la
PowerFlite ét:ant posable moyennant supplé-
ment. Dansla série Belvedere la nouvelle trans-
mission Torque-Flite est également disponible
comme équipement facultatif. ©

 

l'Académie Girouard de StIlyacinthe, |
en visite chez leurs parents,
— Mle Gisèle Messier, étudiante à

l'école Normalede St-Hyacinthe, ainsi
que Robert et Real Messier, en visite
chez leur snère, Mme Vive Edouard
Messier.

== Mme S. Trudeau, de

a rendu visite à ses soeurs,

Gaulin et Mme

Marcel.

— M, et Mine J. Desmarais, de St-
Pie, ont rendu visite à M. et Mine Al

}

Montréal,
Mme I

Trudeau, de

phonse Brouillard.

— M et Mine Edouard Dolhee,

Mme Ferdinand Villiard et ses deux
enfants, ont rendu visite à M. et Mme
Marcel Brousseau, de St-Pie.

M. et Mme Oscar Itousscau, leurs

enfants, Micheline et Jacques, ont
vendu visite à M. et Mme Donation

Picard, chez M.A. Guertin,

M. et Mme Henri Laplume nous

ont quittés pour aller demeuper à Ste Guillaume,
=-M. et Mme Delphic Bergeron sont  

Ste-Hélene
En visite chez M. Josaphat

hé, Miles Jeannette et Monique
hé, de Sherbrooke,

Barna-
Barna- ‘

Soeurs de St-Joseph. MM. Réal Godin V
yet Denis Lapierre sont chargés par la
| commission scolaire du transport des
Lélèves des différents arrondissements
ruraux.

= Des travaux de pasage en asphalte
~

- Les élèves du village, de même! ont été exécutés dans le Se rang de Ste.

fféqueuter une nouvelle écote,
“dans le village de Ste-flélène.

nistration fut confiée aux Révérendes
  

arrives pour demeurer dans notre vil-
ils ont vendu leur terrelage:

Emile Tellier,
— Mme Ulric Bernier, en voyage en sale

Ontario où elle visite ses 2 fils.
-— M.

“| que ceux de quelques divisions rurales,
St- font commencé au début de septembre à

érigée [lu ferme
L'adei-

à M.

et Mme Albert Feron nous

ent quittés pour aller demeurer à St
Hyacinthe.

i Hélène, à partie de la route Trans
Canada, jusqu'au détour situé près de

de M. Camille Petit, Un
chargement d'asphalte à été fait éga-
lement sur le terrain de la fabrique,
afin de permettre aux citoyens de la
paroisse de Ste-Hélène d'assister aux
messes et aux nombreux exercices reli-
gieux qui out lieu dans l'église parois-

et de pouvoir stationner leur #
voiture sans difficulté.

  

— M. et Mme Lucien Boutin, jadis

Le Montréal, sont arrivés pour demeu-
M. et Mme Amherst Joyal, M. et | rer à Ste-Hélène, Hs se sont portés ae-

Mme Armand Brouillard ont
visite à M. et Mme Cyrille Nault, de | Moore

St-Hyacinthe.

rendu | queteurs de la propriété de M. Lionel

Nous leur souhaitons la plus
cordiale bienvenue,
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o ACHETER

ANNONCER

ECHANGER

LOUER

+ VENDRE
sera vite simplifiée si vous

solution de tous vos

petits problèmes pour...

aves l’heureuse idée de signaler

propriétés,
animaux . . .

magasins de coupons,
réparations de radios, machines,
objets perdus ou trouvés, etc.….

terres, chalets, commerces,

logements, chalets,
terres, autos, etc...

 

PR.
 1-5376   
LES ANNONCES CLASSÉES DU

SONT RAPIDES, CLAIRES, PRÉCISES, FFF.‘FICACES

NEISN

Er PEU COUTEUSES

meubles,

chambres, appartements, maisons de compa-
gne, garages, manufactures, entrepôts, etc….

immeubles, terrains, maisons, autos, chevaux,
commerces, meubles, vêtements usagés, ele”... .
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MARCEL RIVARD ci
COMPTABLE AGRÉÉ

1140, Avenue HOTEL-DE-VILLE  
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Le Clairon
 

Le Prêt d'Honneur

Urgent appel à la
population du Québec
Le Pret d'Honneur laner de nouveau

un urgent apel au puldic soucieux de

l'avancement de nos jeunes, qui a foi
en leur avenir et qui cherche par tous
les moyens à développer notre patri-
mote en songeant que les nôtres peu-
vent, aussi bien que les autres, ace
per les meilleurs emplois et bpiller
dans toutes les professions.

L'objectif d'un aillion de dollars

en cing ans a été fixé l'an dernier. il
ne teste done que lois autres années |
want de Fatteindre ! Le Pit Hone
neur doit donc. en comptant cette a}

née recucilir STOLON d'ici quatre ans,

le fonds actuel étant de 8237000, <i
i

  
hy

aux étudiants soient agréées dans une‘

nous voulons que les demandes d'aide|

meilleure proportion que celle de
“sept refus sut huit demandes”, faute |
de fonds suffisants

Aucun objectif précis n'a été fixé
pour cette année mais le succés de la

vampagne de lan dernier lais-e pré. |

voir qu'avec une organisation amétio-

|
|

La réunion des tertiaires de Saint- |

Réunion mensuelle

ree” un plus grand nombre d'auxi
ligires et la participation active de
étudiants, tel que “le coup de main
de demain après-midi, le total de
sommes souserites au Pret d'Honneui

dépassera <brement SISO.000 et pour.
tait même atteindre S200000 st le pu
blie répond généreusement à l'appes
de l'étudiant qui veut continuer ses €
tudes et qui ne pourra le faie que
sil recoit l'aide du Prêt d'Honneur,

Premiers de ciasse
au Collège de St-Pie

StPlie (DONE Voici les élèves qu

e sont classés premiers aux coneeus

d'uctobre, au collège de St-Pie : 9
année, Serge Lussier, BLO0: And

Laroeque, 81 et Main Couture, #44
En Be année, Réjean Ducharme, 75,9
Germain Manapd, 730 et Françoi

Girard. 69, En Te annce, Marcle Le
page, 70,5, Marcel Ménard, 70,5, et Rn-
zer Normandin, 68,3, En be année, Sen-
ue Beaudev, 91,82 Denis Ouimet, 91,5

et Jean-Claude Cadieux, 80, En 5e an-
atnee, Benoît Cartier, 83, Philippe 1

von et Richard St-Pierre, 77. En ti
Dominique aura lica dimanche, te 25} année, Yves Laroëque. 75. Gilles Mé
novembre, à deux heures de l'’apréès-mi-
di, à l'église Notre-Dame du Rosaire.
Bienvenue à tous.
  

map, T1 et Denis Gévry, 70. En troi
deme année, Jean Grisé, 91, Alain Be

nard. 88,9 et Jean-René Gosselin, 88.1

 

375 HOTEL-DIEU 
SERVICE DE

Livraison par toute la région

LAURENT LEM

Maintenant ouvert

DUC EuUDR= UNE
AHSRGEEUUOOENDRE

Constatez la supériorité de

PURINA
a

EEa

COngGsn EES

ADRESSEZ-VOUS AU

Laboratoire MEDICA Inc.

MOULEES BALANCEES

jusqu'à 10 heures

-

Tél. PR. 4-6715

MOUTURE

IRE, vendeur

le vendredi soir    

MASKOUTAIN
SAINT-HYACINTHE

 
 

 

IL. GRAVELINE
Fourrures — Voile frigidaire
Entreposage — Réparation

346 St-François

Remodelage

Têl.: PR, 4-5727
Saint-Hyacinthe

 

 

 

 
THEÉ-OFFRANDE. — Mmes Raoul Lassonde, Guy et Yves Pothier, Jean-Claude Laurence, sont les

lames en charge du comité d'invitation, pour le thé-offrande organisé par la Ligue des petits lits

blanes, Ce thé sera servi dans les salons du Grand Hôtel, le 25 novembre, de quatre à sept heures.

Funérailles de M.

Théodore Éthier
St-Qurs (ONC) M. Théodore F-

lier, époux de Laura Larue, est de
édé dernièrement. à St-Ours. à l'âge

de 6 ans, Les funérailles eurent lieu
n l'église paroissiale: M. l'abbé Elie
Renaud fit la levée du corps et chanta

‘6 service, assisté de MM. les abibés

Wilfrid Miclette, vicaire, et Joseph
Bourgeault, comme diacre et sous.

diacse, Les porteurs d'honneur étaient
MM. Jean-Marie Gendron, Charles
Arpin, Ernest Péradeau, Aimé Robil-
lard, Adrien Bronillette et Raoul Be.
vin, Les porteurs du corps. MM. Léon
Gaudette. Nareïsse Desmarais, Alphon-
e Lanteigne. Albert Deblenis, Hormi-

las Martin, Osias Girouard. La quête
‘ut faite par MM, Anselme Comeau et

Yominique Potvin,
Outre son épouse, le défunt laisse

mit filles Mme Claude Duhamel
(Gertrude), de St-Ours: Mme Paul

Grisé (Flore). Mme Jean-Louis Des.
“hamps (Eliane), Mme Raoul Ledue
(Jeanninet, Mme Jean-Louis Ginche-

eau (Clarisse). toutes de Montréal:
Tyequeline, de St-Ours, Mme Lucien
Lemaire (Lorraine), de Montréal, et
card. Camille et Léo Fthier, de Ste

Yolande, de St-Oure, Ses fils, MM, Gé-

Ours, Maurice de Montréal, Rosaire de

“Ontario, et Claude de Montréal, Nous

offrons nos plus sincères condoléances
4 la famille éprousée.

MISOGYNIE
I! y a trois sortes de femmes,

prétend Erskine Caldwell, les jo-

lies femmes, les femmes savantes,

la majorité des femmes.
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438, rue ST-SIMON Tél. PR. 4-8088… |
Etes-vous la personne chanceuse ?

   

  
  

 

La personne dont la photo est encerclée ci-haut recevra du MAGASIN FEDERAL-
un prix en argent de $5.00, si elle vient le réclamer dans les ,

cing jours de la parution de ce journal. :

TENTEZ VOTRE CHANCE!

Chaque vendredi soir une personne en voie d'effectuer un achat à notre magasin ê

sera photographiée et choisie comme la GAGNANTE DE LA SEMAINE. :

___ SURVEILLEZ NOTRE ANNONCE DANS L'EDITION
_——--—DE-MERGREDI DU CLAIRON-MASKOUTAIN

St-Hyacinthe

3.00
6

PY
a

£5.00    
 

; .

 

(Photo, Le

\/D
voaCarna

de Q
Le Carnasat d'Hiver de Québec, qui

se déroulera dans la capitale du Ca.

mada francais du 13 janvier au 5 mars

1957, aura pour thème géneval la
Chanson : entendons par là, la chan-

son sous toutes ses formes, gaie. pétil-

lante de vie et d'esprit. celle que les
jeunes chntent avec entrain et que les
vieux se rappellent avec regret.

L'arrivée du “Bonhomme Carnaval”.
le jovial personnage qui dipige tou.
tes les réjouissances, marquera, le 13
janvier, l'ouverture officielle du Car

naval, Inquelle seru suivie à intervalles

réguliers de manifestations <pectaeu
Jaires dans les rues et les places publi,
ques de l'historique pitioresque cite:

de Québec.
Citons brièvement, parmi les plu

importantes, l'inauguration du Palai-

Neuvaine du
Sanctuaire de
N.-Dame du Cap

Dans le but de préparer les fide
les à la grande fête de l'Immaculée-
Conception, le Sanctuaire national No.

tre-Dame du Cap. pour lu neuvième
année consécutive, présente une done

He neuvaine mariale : à la radio et au
pied de la Mudone mitacudeuse du Cap
de la Madeleine.

Mo Fabbe Gévard Saint-Pierre, de

Trois-Rivières «1 le RP. Emilien Le
compte, ONL, de Lowell, Mass,
seront lec ormteurs saerés de cette nen

vaine qui durera du 29 uoxembre à

ln veille de la sotennité du 8 décem-
lee, Leurs instructions matiales orien-

eran des esprits et les coeurs veps les
grandeurs et les privitéges de la Bien.
heureuse Vierge Marie, qu'en ces jours
trouhlés et menaçant, nous aimetons

prier sous de vocale de Reine de

ln Paix”,
Au Sanctuaire, les exerciers de la

neuvaine auront lien à 8 le 15 por.

et se termineront chaque soi de lu

emaine pur lu messe de neuf heures

ot Ja communion qui sera distribuée
alo,

Plus de trentesquatre postes radios
liffusesont dés hièves causeries don.

nées par M. l'abbé G. St-Pierre, déja

avantageusement conan conne conte

“encier el praticien de la radio, Les
thèmes de ses entretiens Jui ont été
suepérés par les litanies de Lorette.

+ porteront les titres suivants :

Mère de Dieu: Mère du

Sauveur: 3 [nmacolée-Conception:

t-- Cause de notre joie: 5-- Mere os
la divine grâce: 6-- Refuge des pe
vheurs: 7— Trône de la Sagesse: 8—
Secours des chrétiens: et le 9e jour :
Reine élevée au ciel,

Voici lex postes de la région et des
heures précises où la neuvaine à lim
maculée-Conception. du Sanctuaire N.-
D. du Cap, sera portée sur les ondes :
Drummondville. CHRD 7.15: Grant»

CHEF. 130 pm.: Montréal, 3 h. sur
semaine. 6 h. 10 le dimanche: Sorel
CISO. 1,30 sur lesaine et 9 30 le di.
manche: Verdun 10,15 sur <emain et
1.15 le dimanche.

— >.

Retraite d'orientation
pour jeunes filles
Une retraite d'orientation, pour jeu-

nes filles, sera dirigée par un père
jésuite, à la nouvelle Maison-Mère des
Socurs de Notre-Dame du bon Conseil.
an boulevard Gouin, à Montréal, Elle

comencera le jeudi soir, six décembre,

en préparation de la fête de l'Immacu-
léreConception, et se terminera fin
d'après-midi, le dimanche. Pour tou-
renseignements, s'adresser à la direc-

trice de la retraite, 665 est. Boulevard

Gouin, entre Lajeuncsse_et_papinean,
face an terminus «lu Tramway Millen,
Le prospectus est envoyé sur demande.

Clairon-Maskoutain. par Brodeur)

| d'hiver
uébec
de Glace, le 22 janvier, avec parade
aux flambeaux des vaquetteurs: le Mer
by international, course de 100 mil:

les pour attelages de chiens, les 1, ?

et 3 février: la fête de nuit des skieurs,

au Lac Beauport, le 11 février: le cou
ronnement de la Reine du Carnaval, au

Colisée, le 16 février: la première pa-
rade du Carnasal, avec chars allégo-

riques, personnages costumes el mas

quês, musiques, mimes et clowns, le 24

février: le grand bal costume de ln Ré-
pence, au Châtenu Frontenae, le ler

mars: le grand bal costumé du Carna-

val, au Colisée, le 2 mars: In course
vanots dé glace sur le Saint-Laupent
entre Quéhes et Lévis, le 3 mar: ln
seconde grande parade adn Carnaval,
le A marset la parade des mardi-gen:
avec danses dans les rues, ainsi qu'un
gigantesque feu artifice lancé de:
hauteurs de Québec, le 5 mars,

Citons encore, parmi les manifesta-

tions populaires, le congrès interna.
tional des raquetteurh, les 25, Zi # 27
janvier: le deme Bonepiel internatio.
nal de Curling, du 3 au 10 février:
la soirée canadienne et danse de ln
Saint-Valentin, au Colisée, le 9 {écrier:

et les dunses dans les rues, presque
chaque semaine dn Carnaval,

C'est In troisième année conséeu-
tive que le Carnaval d'Hiver est opgani-

sé à Québee, et il est défi l'événement
le plus gai, le plus coloré, le pla
spectaculaire de l'hiver dans toute
l'Amérique du Nou,

Plusieurs centaines de citoyens, res
(Suite en page ñ)

M. Léo Desmarais,

de St-Simon, décédé

à l'âge de 46 ans
St-Simon CDNC) - M, Léo Desma-

rais, fils de M. Louis Desmarais, de
St-Simon, est décédé le 14 novembre

dernier, à d'hôpital St-Charles de St-

Hyacinthe. II était agé de 40 ans. La
dépouille mortelle fut exposée chez
son frère, M. Lucien Desmarais.

Le sepviee funèbre fut chanté en

l'église pusoissiale de SESimon que
M. l'abbé Dollurd Tremblay, du S“mi-
naîre.aasisté de MM. les ables Gerad
Lusignan, curé de St-Hugues, et Finest
Rasenelle, cued de la paroisse, Les por-
teurs étaient MM. Antonio, Roméo et
Valimore Laflamme, René Durocher,
Ulysse Martel et Germain Tremblay.

Outre son père, le défunt lais-e son
frère, Lucien, sa soeur, Mme Olivier

Beaudry (Marie-Rose); ses nièce,
Claudette, Jeunne-lPaule et Ginette
Desmarais, tous de Si-Simon. Nous of-
frons nos sincères condoléances à la
famille éprouvée.

 

 

Un formidable élan
de charité
Depuis l'arrivée de Son Eminence le

cardinal l'aul-Emile Léger, commune in-

vhevèque de Montréal, il y a six aus
un exttaopdinaire mouvement de cha-

vité chrétienne en (aveur des déeshévités
de la vie s'est développé peu à peu,
jusqu'à atteindte l'ampleur de Fae
elle Grand'Conée du Cardinal, dont
l'abjeetit est de $5000 soit l'équi-

ann de deux nes d'heures de

travel,
1

Beton des Convies

La temice en hanneap des tradition
nelles vanadiennes-lançaises

dautiefois, qui permettaient à tous de

venir facilement en aide à chacue de
leurs sembdalles <e trouvant shas une
<itualion difficile versée pour te
constouire une maison on ane grange,
corvée pour récolter le grain dan voi
“in matade, ete, a déjà permis au
Charité et de rénover ancien immen
Cardinal de construire le Fover de
ble de IHopital Gévétal, pour en Lu
ve Hopital Suint-Charles-Rorromée
ocuqes qui ont accueilli jusquiei plus
de mille pauvres et malheureux de
tontes sortes, mais ont dû vefuser un
nombne plusieurs fois plus conside

vable. Le temps est dene venu, non
seulement de terminer complétement
laménagement de IMépital Suint-Chau-
les-Bortomer, et dajouter un nouveau
pavillon-hôpital au Fpyer de Charité
watis œussi dassurer le progués de qua

Lie autres oeuvres auxquelles lAvche
vêque de Montréal s'intéresse particu
lièrement, parce que ce sont celles qu’
viennent en aide aux pauvres fes plu
abandonnés : il faut $T,000,000 pon
terminer l'aménagement de VHlôpita
Saiut-Charles-Borramée, acheter l'a

meublement et les appareils médicaus
nécessaires, ete; SIOKHO0 pour cou

truite un pavillon-hôpital au Foyer
de Charité: S1,000,0 pour l'aména-
pement éventuel d'un hôpital pour le
femmes souffrant de maladies elroni
ques: $1,200,000 pour revoustruire, suf

un site approprié, l’Institut Dominique-
Savio: $500 pour ln reconstruction du
l'atronage Jeande-Prévost et $300 pom
acheter, restaurer et transformer l'hô-
pital Snint-Jean-Baptiste des conv
lescents cn un loyer familial pom
quelque 200 illettes et jeunes fille:
nhmidonsées, victimes de foyers bei

sér cut indignes.

Beancoup viennent de l'extérieur
On comprend facilement que bean

voup de protégés de Son Eminence le

CONES

    

Ici CJSO Sorel
On ne pourra certes pas l'accuses

de s'y prendre trop lard ! Hoger La-
chance a déjà commence à préparer
son réveillon de Noël et, du meme
coup, le vôtre... pour autant que

vous vouliez lien collaborer un peu.
Vous êtes en effet invités à lui

faire purvenir dès nmintenant les
bons voeux que vous aimeriez qu'il
transmette à vos parents 61 amis dans
ln nuit du 24 au 25 décembre pro-
chmins Vous seriez d'ailleurs fort bien
avisés de ne pus tarder davantage
pour éviter l'encombrement inévitable
du courrier des Fêtes,

Adiressez vos lettres comme suit
“ftéveillon de Noël, l'oste CISO Sorel”
en ayant soin d'inclure In modique
somme de 10 cents par souhait. Mais,
nous vous le répétons, n'attendez pas
à la dernière minute. Vous risqueriez
alors où bien que voire lettre ne nous
alteigne pus à temps ou bien que les
cadres de ce programme spécial soient

déjà remplis L. .

“Le Poste de la belle musique”
Qu'on le veuille où non, chacun [i

uit toujours par avoir <a petite spé-

cinlité : n'importe quel individu com-
me n'importe quelle organisation, C'est
ainsi que CISO, particulièrement de-
puis quelques années, s'affirme de

plus en plus comme le poste de lu
belle musique.

Il y aurait un long débat à euvris
sur ce quest exactement Ja belle m-
sique, cest celle que toute personne

peut écouter sans être choquée ou in-
disposées la belle musique, cest ln
mélodie légère, C'est done sur la me-
lodie légère que l'accent est mis en
soirée à CISO et les commentaires
favorables qui affluent de toute part
indiquent bien que c'est lu politique
à suivre, Le publie a parlé et ce pu-
Wie, c'est toute notre raison d'être .
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  Seagram's V.O. + Seagram's Golden Gin

chrétienne
cardinal Paul-Emile Léger siennent de
l'extérieur de Montréal. Notre grande
métropole est en quelque soute le der
nier actuge de tous ceux que des mal
heurs de toutes soutes obligent à quit-
ter les diverses régions de la provinre
et meme partois des centres canadiens
français des autres provinces. Vue joy
te quopeution des vieux et des vieilles
maladies qui dowent maintenant che

Lospitadisés pour le teste de leurs
poms sont otipinaires de lu campa

plie, W'avant pas réussi à bie tori

we dans da quande ville: il laut eu

die autant de beaucoup de person.
nes pecueithies pac le Foyer de Chae
até depuis ein quass des fillettes et

des jeunes dilles abandonnées, secon

mes put les \ssociées de Notre-Dame-

de la-l’rotection et des garconnets, ado.
lescents et jeunes honies conliés aux

bons soins des Religieux de Suint-
Vincent-de-Paol, 3 l'iostitut  Domini-
que-Savio et au lactouage Jeau-de-
Prévost Chaque jon, comme conse
quence de l'exode vural er de Findus.
trialisation, enfants ahandonnes,
des malades, des _intivues permanents
des vieux et des vieilles invalides qui
pProvenatent originaitement de tous

les coins du Canada Français, viennent

échouer aux veuvtes de charité pa
tronuées par Son Eminence,

Au cours de la Grand'Convée du Cur-

dinal, qui se tienda du let au 20

décembre, les organisateurs receston:

asec reconnaissance des dous de que
toute de quiconque.

des

Les six oeuvres du Cardinal necep-

tent les névessiteux les plas abandon
nés, d'où qu'ils viennemt, sane distin
tion d'origine, de luge, de peligion

ou de lieu de résidence, IP convient
que tous ceux qui le peuvent, où qu'ils
demeurent, fussent lem pan,

 
Mousicur Gérard Blouin qui vient
d'être promu Ma position nouvelle-
ment créée de Gérant des Ventes,
Division des Produits J Epicerie,
pour Le Province de Québec chez
Robin Hood Flour Mills Limited.

I estan service de Robin Hood
depuis dix-huit ans et il a eu l'occa-
sion de travailler dans plusieurs des
territoires de la province comme
vendeur. Au début de 1955, il
était promu Assistant-Gérant des
Ventes de la Division de Québee,
Ses bureaux seront à Montréal,

cacBtsace me
»

  On adresse tous les dons et les pro-
messes de souscription à In Grand‘Cor-
vée du Cardinal, 6 est, vue Dorchester,
Montréal, Lo numéro de téléphone est
BElair 1041,
eetre+ =bet npeeetttge esamp leaperteeae

 

 
 

 

pour nouvelles constructions,
réparations, refinancement,

Aussi

DEUXIEME HYPOTHEQUE

LeSeryice de
Préts sur” Hypothéques

LP, ROBERT (représentant)

305 Fontaine, 5 St-Hyacinthe
Tél. PRovinze 4-6010
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JOURNEE ANTI-ALCOOLIQUE
Paroisse du Christ-Rei

des cercles LACORDAIRE ‘

Dimanche 25 novembre

7.00 heures P.M.

HEURE SAINTE

@ CONFÉRENCE

© PARTIE RÉCRÉATIVE :  
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VINYL LATIX

, SPACKLING PASTE
11 Lu, à Sutopl APE
    

employéde mille façons,

 
Les perforations de clous et les

fissures de surface disparais-
sent comme par enchante- +
ment avec la nouvelle Pâte

à rapiéçage Cold Bond à
latex de vinyle. Aucune
amorce requise. Posez, .

sablez ct peinturez!

Si vous préférez la
poudre, procurez-vous

M4 le composé de rapiéçage
Gold Bond, un produit
de qualité supérieure

 

Vendeur autorisé

Handy Andy Associate Stores
412, rue ST-SIMON Tél. PR. 3-9553 ST-HYACINTHE
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- Sont-ils réellement seuls?.

On pourrait penser à première vue que l'Op-

osition libérale à l‘Assemblée législative, ré-

eduite de trois membres, est plus faible qu'au-
It paravant. Ajoutons à ce facteur que plusieurs

“batailleurs de l'anciene équipe ne sont plus,
et on aura vite fait de désespérer de l'efficacité
du rôle de l‘opposition parlementaire au cours

*de la session qui a été inaugurée la semaine

1 dernière.

il
+ Mais si l’on éludie de plus près et dans
son contexte réel, la politique provinciale, on

“serend compte que l'opposition libérale, loin
l'être affaiblie, est plus forte qu'elle ne l'a
. jémais été depuis une bonne dizaine d'années.
En ce sons que la majorité du Québec qui pense,

qui réfléchit, qui prend une part active à l’orien-

tation de nos destinées économiques et socia-
les, est avec elle, sur au moins tous les problè-
mes majeurs qui retiennent l'atiention du mon.

de politique. Les vingt députés libéraux ne sont
+ pas souls. lls ont derrière eux cette opinion

publique, enfin éveillée à la cruelle réalité du-
plessiste.

}

«on te

D'abord les abbés Dion et O'Neil qui, sans
} avoir fait profession de foi envers le libéralis-
me, ont éclairé le peuple de la province sur
I'immoralisme ‘politique .qui sévit à l'heure ac-
tuelle a Vintérieur de toutes les classes sociales.
On peut les compter par centaines et par mil

; liers ceux qui se sont enfin ouvert les yeux sur

| la vénalité et la supercherie d'un parti dit de
l'Union Nationale, mais qui nourrit avec com-

plaisance en son sein des fourbes, des parasites
sociaux, des exploiteurs de toute nature et mê-
me‘ des bandits de triste acabit.

~
~
m
a

Plus récemment encore, les déclarations

i récentes de Mgr Lussier et de Mgr Parent,

respectivement recteur de l'Université de Mont-

réal et de l’Université Laval ont révélé aux con-

 tribuables qui n'en étaient pas convaincus jus-

; qu'à ce jour, l'odieux chantage des octrois dis-

! crétionnaires, l'arbitraire d'un tel mode de re-

+ distribution des deniers publics.

\ Sur cette question prise à part, nous com-

mençons à réaliser que nous n'avons point

engagé il y a plusieurs années, une lutte sans
lendemain. Nos locteurs connaissent à ce sujet,

nos opinions qui ent été formulées tellement
de fois par la voie de ce journal. lls connais-
sent peut-être encore plus, l'attitude du dé-
puté de Saint-Hyacinthe à l'Assemblée législa-

; tive, M. René Saint-Pierre, lui qui, à titre de

président-fondateur de la Fédération des Com-
} missions scolaires de la province de Québec,

à été le premier à réclamer du gouvernement,
l'établissement d'octrois statutaires, la dispari-

I tion de tout favoritisme dans les subventions

aux corps publics, et l'instauration d'une poli.
tique de subsides, honnête, claire, définie.

a
t
a
.

Pour une vi
la beauté et l'esthétique d'une ville sont-

| elles compatibles avec les besoins du progrès?
| La question ne se tranche pas d'un seul coup
de couteau. À Saint-Hyacinthe, par exemple,

nos écliles durent ordonner, il n'y a pas telle-
ment longtemps, les travaux d'élargissement

d'un secteur de la rue Bourdages. La chose,

dit-on, était prévue depuis plusieurs années.
Un fait demeure certain; la circulation est gran-

dement améliorée et les risques d'accidents, de
collisions d'automobiles, sont moins nombreux.

qui faisait sa beauté : des arbres plusieurs fois
centenaires qui ont pour ainsi dire grandi avec

Saint-Hyacinthe.

Dans le cas cité plus haut, les besoins né-
cessités par une circulation urbaine de plus
en plus dense, étaient impérieux. Mais il faut
se garder d'agir trop vite, de céder trop sou-

« vent à l'immédiat pratique, dans l'aménagement

des cités et villes. ll est toujours tentant de con-
| vertir un parc en terrain de stationnement ou

de couper les arbres d'une rue, sous prétexte
{ de faciliter la circulation. Mais il faut songer
[à la beauté du site, à l'aspect futur de l'en-
: droit, lé temps any de se résoudre 3 de tels

—
} travaux,4 »
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Il semble bien d'une façongénérale que

 

Par ailleurs, cette partie de la ville a perdu ce

pas-le sens de l'esthétique,Japré:

Il y a enfin, le mythe de l'autonomie —
celle-ci étant utilisée par l‘Union Nationale uni.
quement comme un moyen de gagner des élec-

tions et de détourner l'attention du peuple
sur la pourriture intérieure du régime — qui

n'a plus son élan d'autrefois. Preuve les décla-
rations de M. Gérard Picard, président de la

Confédération des Travailleurs catholiques du

Canada, de MM. Jacques Perreault, Maurice

Blain, Jean-Charles Falardeau et tant d'autres

qui dénoncent aujourd'hui ouvertement M.
Duplessis comme un traître à la véritable auto-
nomie, celle qui se mesure avec l'intelligence

non avec des arguments électoraux. On réalise

de plus en plus aujourd'hui que l'autonomie
“à la Duplessis”, c'est un complexe de refou-

lement qui nuit à la présence canadienne-fran-

çaise sur le plan de la nation, c’est une otti-

tude empaillée, négative, face aux problèmes

des relations fédérales et provinciales, c’est en-
core un moyen de crier plus fort que les autres,

d'onterrer les autres, de cacher sa propre honte,

et enfin d‘apparaitre devant l'électorat de la
province do Québec, revêtu de la robe nuptiale.

Si Molière vivait de nos jours, il n'aurait
nul besoin de chercher longtemps un modéle

pour son Tartuffe. M. Duplessis eq est l'image

toute crachée. Lui qui réclame avec tellement

d'emphase, de pudeur offensée, les droits de

la province par rapport aux soi-disant empiè-

tements du gouvernement fédéral, dans quel

état maintient-il les conseils municipaux et les

commissions scolaires? Sauf quelques rares ex-
ceptions pour satisfaire au principe, ces orga-

nismes publics ne peuvent plus respirer sans

en demander la permission au chef de l'Union
Nationale. Car M. Duplessis a le don d'ubiquité.

ll est même omniprésent, qualité que l’on re-

cennaît qu'd la nature divine, On le sent vivre

chez ses ministres, ses députés, ses organisa.

teurs de fonds de cour, chez tous ceux qui sub-

sistent de ses faveurs. Le duplessisme, de mala-

die bénigne au départ a pris los proportions
de véritable épidémie.

Mais fort heureusement, l'on est à circons-

crire le mal. Les ravages sont grands mais l'es-

pérance est encore permise. Il n’est pas dit que

le peuple de la province de Québec continuera
à suivre un homme qui a trahi ses aspirations

légitimes à la liberté. Le titan touche à sa fin.

L'idole s'écroule. Le mythe du super-patriote
disparaît. Dans tous les milieux, universitaires,

étudianis, ouvriers, classes moyennes, M. Du-

plessis n'est plus qu'un triste souvenir.

Voilà pourquoi I'Opposition parlementaire
n'est pas seule. Derrière elle, la force du peuple,

d'un peuple qui agit, d'un peuple qui milite,

d'un peuple qui combat contre cette force-là,

l'Union Nationale ne peut rien... sinon d'at-

tendre avec effroi le jour où elle sera écrasée.

Yves MICHAUD

le plus jolie.
vision nécessaire pour léguer aux siècles futurs
des images de notre vie et de notre organisa-

tion de la société. L'architecture canadienne-
ftançaise est encore dans son enfance. Elle

balbutie à peine. Et bien sot celui qui oserait
prétendre que nous faisons école.

Nos édifices publics, par exemple, dénote
une incontestable pauvreté d'imagination. ll y

a évidemment des exceptions mais dans l’en-

semble, nos bâtisses sont sans âme, sans relief,

sans beauté. Notre architecture n'a pas de vi-

sage; ou plutôt elle en a un, déformé par les

exigences, parfois stupides, de ceux à qui re-

vient la responsabilité d'ériger des édifices pu-
blics.

Pourtant nous ne manquons pas de jeunes

architectes au talent sûr. Sans parler des moins

jeunes à qui l‘expérience ne fait point défaut.

lls ne demandent tous qu'à donner la pleine
mesure de leur compétence, sans que l’on

vienne tour à tour brider leur imagination et

agir de telle sorte que, il ne leur est plus possi-
ble de penser par eux-mêmes.

A Saint-Hyacinthe, commeailleurs, nos ar-
chitectes doivent étre en mesure de travailler
dans un climat propice à leur épanouissement.
C'est la seule façon de rendre nos villes moins
ternes et plus jolies.
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Quelques formes

particuliérement de la

scolarité

en France

par Joteph MAJAULT  
L'obligation seolaire pose

problèmes que l'Etat et certaines asso.
ciations privées s'emploient à résoudre,
afin de permettre à tous les enfants
de recevoir l'enscignement et l'édu-
cation auxquels ils ont droit, en dé-
pit des difficultés où des impossibi-
lités qui peusent se présenter, C'est
ain-i que des enfants physiquement
débiles fréquentent les écoles de “plein
air”, Des classes ou des “écoles de
perfectionnement” sont ouvertes pom
secueillie les enfants retardés, Des é-
voles pour infirmes reçoisent les petits
aveugles, les ambliopes, les sourds
muets et les paralysés. Enfin, les en.

fants délinquants où les inadaptés so
ciaux échappent dorénavant aux pri-

sons d'enfants où aux maisons de cor-
rection, On les aide i se réadapter

dans des institutions d'éducation pre
fessionnelle, relesant du Ministère de
ln Justice,

LES ECOLES DE PLEIN AIR
L'enfant que l'on’ enveie dans une é-

vole de “plein air’ n'est pas un en
‘ant malade. Hon'est ui tubercles
ni cardiaque. ni infirme. Ce n'est pas
an plus un enfant anormal, 11 Sagit
simplement d'un petit être chétif, ané-
mié, être contagieux qui doit vivre
au grand air sans préjudice pour ses

études, L'Ecole de plein air n'est done

ni un préventorium où les soins mé-
dicaux prédominent, ni une colonie

de vacances dans laquelle aucune pla.
ce west réservée aux études, ni une
école de perfectionnement qui n'est
ouverte qu'aux attardés mentaux, Sous

In surveillance d'un instituteur titu-
taire du certificat d'aptitude à l'ensei-
znuement dans les écoles de plein air.
l'enfant y recoit un enseignement com.
plet qui s'inspire presque exclusive
ment des méthodes netiyes, 11 est she
mis à une surveillance médicale a-
tentive, Des exercices physiques, le sies-
te apres le déjeûner et les cures de
repos et de silence complètent les qua-
tre heures pur pour d'ercires scolai-
les,

ES ECOLES DE PERFECTIONNE-
MENT : Un certain nombre d'écoles
wimatires élémentaires ont des elas.

“es de perfectionnement annexes, Cel.
reçoivent des débiles mentanx

et les enfants atteints de troubles ca-
aectériels de 6 à 14 ans. Quelques éro-

de perfectionnement autonomes,
pensionnats ou externuis peuvent Te

eevoir des enfants jusqu'à l'âge de
lb ans, En aucun eas, les classes on
les écoles de perfectionnement ne sont
mixtes. Une commission médicale choi-
it les enfants qui doivent être admis
dans ees écoles et dont
les maîtres recoivent ame formation ap-
proprice. Des sont pratiqués
pour déterminer l'âge mental de l'en-

land. Celui-ci se retronve ensuite dans
Le classe avec quelques camarades, ja-
mais plus que 15. Naturellement, com-
me chaque nature d'enfant nécessite un
ascignement spécial, le principe de
pndividualisation de l'enseignement
et poussé à son maximum. Et, bien
“utendu. c'est encore la pédagogie ae-

tive qui y est appliquée. Le travali
manuel, les occupations ménagères tien-
nent une grande place dans l'ensetgne-
ment qui s'efforce d'utiliser au mieux
fes aptitudes de chacun, A 13 ans, l'é-
lève veçoit une formation profession-
nelle en rapport avec son état mental
+ <usceptible de lui vuvrie deux
‘hamp d'activité, ce qui doit en prin-
“ipe le mettre à Fabri du chômage.

LES ÉCOLES POUR INFIRMES : 1
iste pen d'écoles pour infirmes, Tou-
efois, ceptaines d'entre elles sont ré-

aux aveugles, d'autres aux

curds-muets. Un certain nombre de
“asses réservées aux paralytiques fone-
jonnent dans les hopitaux. Les ado-
lesvents infirmes y acquièrent égale-
nent la technique de deux métiers.

lans les écoles d'aveugles une large

dace est réseusée à l'enseignement de

© musique et les élèves les mieux
oles 4 apprennent à toner de plu
teurs instouments, notamment les ins-

rents à corde et l'orgue.

ct

+
rs

ves classes

gestes

#rvées

“FES ECOLES DE REDRESSEMENT:
Anciennes maisons de correction, ju

Ts appetées “écoles de redressement”:

tes institutions d'éducation profession-
nelle reçoivent les jeunes délinquants
a des inadaptés sociaux, Toute une
védagegie nouvelle est née en matière
"+ vedressement des délinquants, sous
> contrôle du Ministère de la Justice,
La maison qui l'accueille resemble le
moins possible à une prison, L'adoles-
vent v trouve des ateliers où il pourra
faite l'appyentissage d'un ou deux
métiers, Le cadre où l'enfant difficile
et contraint de vivre, s'est transforme.
Ce n'est plus une caserne, mais un en

droit fleuri dans lequet il peut <
vendre compte que le travail auquel
il est astreint est un travail utile”,
M peut =y détendre, se distraire sai-
nement, et! a pavers des fenères sans

barreaux apercevoir ee coin de ciel

bleu auquel il à droit.
Ainsi, grâce à ces évoles spéciales,

la France s'efforee-telle de donner
fleur chance à tous les enfants inad-
tés où difficiles,

Joseph MAJAULT

IL FAUT ECOULER NOTRE

SURPLUS DE PRODUCTION

Le Canada, on le sait, est un

pays qui renferme un nombre re-
lativement faible de consomma-

teurs, sa population augmente a-
vee l'accroissement naturel des

naissances et avec l'apport des

immigrants, mais jamais elle ne

parviendra à tout absorber des
matières premières et des pro-
duits ouvrés que fabriquent nas 

Lot
certains

 
industries; il! faut compter sur le stagnant.
commerte*extérieur'-pour - Écouler-+sv-veseems(Le Solell-—Québec}-

par Pierre 
 

La France vient d'apporter à
l'Automation une série de perfce-
tionnement extraordinaire dont la
plus spectaculaire est assurément
le Robot Médecin. Lisez : le Ro-
bot qui s'oceupe de la santé des
autres robots, !

On entend souvent dire que l'An--
tomation ou automatisation
complète des usines — esl “non
rentable’ parce qu’un grain de sa-
ble, un incident insignifiant en ap-
parence, suffiront pour dérégler
out le système. L'initiative des in-
génieurs français répond à celte
objection. Non, les gigantesques
‘chaines de machines automati-
ques ne tomberont jamais. mala-
des, tout simplement parce que
des engins-robots spécialisés se-
ront chargés du ‘service de san-

té”,

Bornons-nous à un exemple : ce-
lui du téléphone automatique de
Melum près de Paris — un des
plus perfectionné de France — où
a été installé un Robot-Diagnostie.
Quand tout “tourne rond”, le Ro-

hot se repose. M n'interviendra
qu'en cas d'alerte, si l'un de ses
innombrables “collègues”, cher-
cheurs rotatifs, relais, sélecteurs,
tombe en panne. Dans ce cas, le
Robot chausse ses lunettes. par-

don, entre en circuit, localise ins.

L'OPINION
des AUTRES

UNPOUR

RENDEMENT MEILLEUR

Mnlgré tous ces progrès, aux-
quels ont directement contribué
les ingénieurs forestiers à l'em-

ploi de l'Etat où des compagnies,
on estime que 1a forêt est encore
susceptible d'un rendement plus
considérable, suns compromettre

en rien les récoltes de l'avenir.
La mise au point de nouveaux

matériaux et le développement de
l'industrie de la cellulose permet-
tent aujourd'hui de transformer
utilement jusqu'aux déchets de
bois, en les appliquant à des usa-
ges qui eussent paru invraisem-
blables il y a un quart de siècle.
Sans compter qu'un boisé bien en-
tretenu et aménagé suivant les

procédés modernes de la sylvicul-
ture peut donner jusqu'à deux fois

le rendement d'une forêt laissée à

elle-même.
(L'Action Catholique —,

Québec)

©

LA MENTALITÉ

DES VANDALES

I1 est malheureux que les van-
dales ne soient pus surpris en

train d'accomplir leurs méfaits.

Ces pervers exécutent toujours

leur travail la nuit, lorsqu'il n'y a
personne autour d'eux, et les dom-

mages qu'ils causent ne sont révé-
lés qu’à la clarté du jour. Les van-
dales sont de l'espèce la plus cou-
arde de malfaiteurs et de la moins
intelligente aussi, La destruction
de lu propriété d'autrui leur don-
ne, semble-t-il, un certain sens de
la puissance et, duns lear esprit,
ils croient sans doute s'étre haus-
sés A In dimension des grands
hommes en détruisant ou en bri-
sant ce qui leur tombe sous la
main.

(Nugget — North Bay)

ILS VOYAIENT

JUSTE ET GRAND

“Après avoir dit que le Saint-
Laurent serait désormais la plus
grande voie navigable intérieure
an monde, le ministre a ajouté
que ceux qui ont commencé le tra-
vail d'aménagement seraient fiers

de nous s'ils vivaient aujourd'hui.

Il y a plus de 300 ans que les
Sulpiciens ont tenté les premiers
de contourner les rapides de La-
vhine. Nous leur devons beaucoup,
de conclure M. Marler, en raison

de leurs découvertes et de leurs
projets : ils ne manquaicnt pas de
sourage et n'ont échoué que parce

qu'ils ne disposaient pas des res-
sources pécuniaires nécessaires, Il

faut savoir gré à M. Marler, qui
vonnait bien son histoire montiéa-
laise, d'avoir associé les pionniers

français du 17e siècle à cette gran-
de réalisation du 20e siècle, C'est
une nouvelle preuve que les ex-
plorateurs français qui ont ouvert

le Canada à la civilisation voyaient
juste ot grand puisqu'ils ont re-
dèré du premier coup d'oeil les
grandes voies de communication

vt invariablement choisi comme
leurs établissements les endroits
où devaient s'élever plus tard les
grandes villes du Canada et aussi
des Etats-Unis".

(Le Droit — Montréal)

 

l'énorme surplus que nous produi-|
sons, Et quelle que soit ‘a nature |
de nos échanges commenrviaux et
la finctuation des produits et des
prix, il faut continuer de produire
afin de ne-pas demeurer à l'état

L'automation en France:

Robot médecin
DEVAUX  
 

tantanément le point défectueux
et imprime ‘en clair” une fiche-
maladie destinée aux électuriens-
dépanneurs : — crciuit2, écrit le
Robot, les appareils 5, 6, 7 sont
bons. Faites un essai en aval.
Le Robot, le cerveau de cuivre

et d'acier, commence décidément
à y voir plus clair que l'homme
et plus au ciel que les médecins
fussent doter, pour ausculter leurs
malades, d'un Robot-diagnostic in-
faillible. On verrait le Robot, après
examen d'une lassitude général
caractérisée, délivrer le bulletin
suivant : — Connexions bonnes le
long de la moèle épinière. Réflexes
normaux. Surveillez une sacrée pa-
resse chronique au niveau de l’é-
corce grise du cerveau.
Dans une usine ‘‘automationnée”,

il n'y a plus d'hommes, Chaque
machine outil renvoi à la machine
suivante la pièce à laquelle elle
vient de travailler et ainsi de sui-
te. La chaîne existe bien encore,
mais l'homme en est totalement
absent en sorte que toute tra.
“d'esclavage” a disparu.

Dans de telles conditions, il est
indispensable que chaque machine
sache se corriger elle-même, com-
me un courrier qui s'aperçoit d'une
erreur dans son travail. Supposons
qu'un tour automatique, chargé
d'usiner des vilebrequins de mo-
teurs d'automobile, commence à
chauffer. Aussitôt, le ‘Cerveau
électronique” local, responsable

de la conduite du tour, va prendre

les mesures nécessaires. Avert
par un thermomètre électrique, |
commence par forcer la cireula-
son d'huile fraiche, Si le dyname-
mêtre intervient à son tour pour
annoncer : ‘Puissance absorbét
excessive”, le tour est essayé à
vide. Et si l'essai se révèle déci-
dément défectueux le tour est rem-
placé par une machine de réserve.
Un cuntrôleur en chair et en os
aurait-il fait mieux ?

“Auto-critique”... le mot aux lè-
vres devant ces sévères méthodes
de contrôle personnel, qui s'étend,
notons-le aux Cerveaux penseurs
des bureaux et de la Direction Gé-
nérale. C'est ainsi que les gran-
des caleulatrices ¢lectroniques Bull
(France) ou IBM (Etats-Unis) ca-
pables d'effectuer 4,000 multiplica-
tions par seconde — sont contro-

lees par elles mêmes : elles se po-
sent à cet effet des problèmes par
ticulièrement difficiles, tandis que
le voltage d'alimentation est réduit
de 40%. S'il y a une simple per-
spective d'erreur, la machine l’a-
vance de bonne grâce et indique
les pièces qui doivent être chan-
gées.
Ce que les créateurs de l’Auto-

mation n'avouent guère, c'est que
l'absence de l'homme et surtout de
la main humaine se fait cruelle-
ment sentir. Automation les trans-
porte d'une machine à l'autre, n'est
pas spécialement difficile. Ce son:
toujours les mêmes tapis roulants.
les glissières, les rouleaux auto-
mateurs électriques, ou encore les
monorails aériens. où les pièce:
pendues défilent comme des fan
tomes.

A titre a'exemple, voici com:|
ment les bloes-cylindres bruts, ar
rivent de la fonderie, cherchen:
eux-mêmes une fraiseuse qui pla-
nera leurs deux faces. Les blocs
cheminent sur une file unique de
rouleaux présentant des embran-
chements dont chacune conduit à
une fraiseuse. Supposons qu'un

bloc arrive à l'aiguillage de la
fraiseuse No 1: si la fraiseuse esi
libre, le bloc est dirigé vers elle:
sinon il continue sa route... jus-
qu'à ce qu’il trouve une fraiseuse
disposée à s'occuper de lui.
En France, Renault vient de don

ner l'exemple d'une automation
assez poussée avec ses nouvelle:
usines d'automobiles de Eline. ‘!
est remarquable que les machines
automatiques américaines, dont l
qualité est connue, n'ont pu être
largement employées par les usi-
nes automationnées françaises, 4:
ont di créer des machines nou-
velles, adaptées au caractère logi-
que el “cartésien” de la nation. !
Ajoutons que si Renault avait

prétendu automationner intégrale-
ment les usines de Eline, il aurai
êté conduit à licencier 9 ouvrier:
sur 11. C‘'eùt été une véritable ca-
tastrophe sociale, que l’on doit fé
lieiter sa dirigeante d'avoir su 1's.
viter.

Pierre Devaux
—_————

UN NOUVEAU NOM!

Ransomalsivascrco
s'appelle maintenant
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“C'est ta faute... Tu ron;lais encore!”

‘ …. e ’ rye

ou Tambiduité poétiqueÔ
|

par Jean-Claude IBERT v |
+

pr ES |

L'art de Valéry est un at de vee ay Cimpose est de <e détacher de

nonciation. Poète, il lat longtemps" tout ce qui lui paraît différent de i
paralysé pac l'exemple de perfection Juiz et, lorsqu'il sera parvenu à cet

(qu‘incarnait à <es veux Stéphane Mal isolement total, il aura le sentiment
armed, en qui il se plut à peconnaître d'être au bopd du néant, de n'ête
un maîtee, Essayiste il conteste lu ve qu'absence au milieu des choses qui
leur de toute littérature, quand le} -emldent être quésentes au monde,
besoin d'éccire ne =4 maniteste qu

sous La forme d'une conquête de les En Lait. Vadérs ce qu'il n'est pas,

prit que lui-même. Crosant aux verte [et le plus souvent il se définit négu-
de Vinteliigence, mais craignant qu'el |tivement, Il ser améme tenté de renon-
les ne se nuisent les unes les autres. {cer à lui-même, dans la quête dune im-
il s'est asteeint à les exploiter sépa- possilde puree. Entre Fattitude de
rément avant de les conjuguer dan Monsieur Teste et de Narcisse, figu- ©

un meme effort de création selon le Îres qui représentent les deux rôles de
exigences d'un ordre qu'il estimai [sa pensée, à} y a le débat d'une cons-
achitraire, mais satisfe sant dans lb: cience qui souhaiterait associer la vie
perspective d'une pensée destinée à se jet le néant dans un même acte de
tenouveler constamment. A vingt « création, dans une démarche essen-

un ans, en 1892, il prend la grave ré tiellement poétique. Mais pour ahou-  "
solution de ne plus écrire de poèmes : [tir à cette souveraine union, à cette
ntutôt que d'imiter Mallarmé. 11 pré unité qu'il voutait irréduetiile, il lui
wre le silence, Mais, quelques année [aurait fallu ne pas douter des pouvoirs
lus tard, il rveiendra =u rsa résolu- de la réflexion quand cellevi prend
tion primitive, André Gide l'uyar "absolu pour objet d'analyse, Or, en
sollicité pour publier certains de se ceptique qui aime à “démasquer tou-
extes, Il ahordera de nouveau la li, [Ces les puissances de l'illusion”, selon
-érature en se promettant de ne qpoin [a juste expression de Gaétan Picon.
‘éder au vertise de Fécriture. Valéry sest délibérément refusé à :

tteindre à un absolu où les contra-
l'une nature lyrique, voire exahté tietions de l'esprit humain fussent con- a

—sts lettres le jeunesse adressées . <iliées, Comme l'indique avec raison
Gide sont significatives <ur ce point - ‘acques Charpier dans l'intéressant es
il ne cessera de se dominer, ce tefusar ai qu'il vient de consacrer à l'auteur
tose livrer au débordement des pa

|

‘u Cimetière Marin : Valéry est un
sions, [a pnésie sera pour lui uv

|

efus.constant. nn voeu jamais comblé
exercice de méditation -up le trina .. Mais avec quelle maîtrise il nous
du poète, un moyen de se connaît

|

‘évèle comment cette pratique du re-
soi-même dans la poursuite d'une 1 us étendue à tous les domaines de
neur méthodique concernant aussi bic

|

‘esprit même à une méthode d'élaho-
les idées que le langage. Le problèn ation poétique correspondant aux plus
essentiel qui se pese à Valéry € “eres exigences de la création. “On
d'être soimême . . . Mais “soismêne

|

a ce qu'en peut. mais on sent en '
a avantla peine” 7 se demande-t-i non est”, affirmait Stendhal, et cette
“Je veux ce que je veux”, éerira-ti

|

pinion. Valéry eut pu la faire sien-
mais encore faut-il le vouloir. Ft eo Car bien que nourri de préoceu-
reconnaîtræa que “le difficile et d

|

ations très intellectuelles, Valéry ne |
repousser ce qui vous empêche d'êtr wt point toujours défié de sa sen-
vous-même, sans pemonter en s'iute |dbilité, et sa poésie, pour ambiguë
rogeant sur la signification de ce m d'elle puisse encoye paraître. nous ©
insaisissahle qu'une idée trouve +

|

+ fait comprendre tel qu'il s'est senti.
adopte, Dans cette recherche de so finiment multiple dans l'unité de-
nème, la première démarche que Va a pensée, '

{

+ |

to

|
|

.
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Frank Therogood bétit pour
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Dans l'espace de 43 ans, Frank Thorogood, contremaitre charpentier, a vu&e produire nombre d'uméliorations dans les méthodes de construction.Les outils Mecaniques, les pièces préfabriquées et l'usage de nouveauxMatériaux ont amene de grands changements”, déclare M. Thorogood, "Cesinnovations ont simplifié notre travail — et au
ainsi que leur résistance au feu.”
M. Thorogood, qui bâtit pour l'avenir,

gmenté la solidité des bâtisses

profite également d'un autre avan- 
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Le méme accueil cordial .. .
le mème personnel empressé.
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Préts de $30. & $1000. ov
plus, dans plus de 178 bur.
eaux de‘Beneficial Finance
Co. au Canada.     tape—celui de la plus grande protection fi ie ¥i à

aye. I 1 1 nancière qu'il peufamille grâce aux progrès de / assurance-vie. a peut donner à saL assurance-vieoffre aujourd'hui aux familles plusieurs nouveaux avantages.; une protectio ie i iaussi des fonds pour l'éducation desenantelepaiementtoRevible,maissur leurs maisons, l'établissement d'un revenu de retraite et autres fins 4Votreassurcur-vie peut vous rendre plus de services que jamais. C'est ungonsciller compétentqui étudie à fond vos problèmes et vous aide à choisirassurance-vie la mieux adaptée aux besoins particuliers de vorre famille, °De cette façon, et de ien d'. combien d'autres encore, les com ies d’ recvidu Canada suivent le progrès . reracevie+. et dispe " .classes de la société. pensent leurs avantages à toutes les
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Le doux lainage convient très
bien à cette robe amincissance,
du type fourreau. Elle se ferme
à l'arrière par une fermeture-
éclair et a un col cireulaire, plu-
tôt haut, qui aide à mettre les
bijoux en relief. Le manteau est
de tweed de laine à fond vert
tacheté de points noirs et blancs.
Il se termine au haut par un pe-
tit col relevé, en laine noire.
Les ceintures de côté se bou-
tonnent au-dessus des poches en
fente. Les manches s'amincis-
sent a partir de I'avant-bras. Voi-
Jà certes un joli ensemble, et

fort pratique.

Une question de fer
Ceux qui ont hesoin de ter doi-

vent inscrire à leur régime du
foie, du boeuf, des rognons, du

coeur, de la langue, des fenilles
de betteraves, des haricots secs

des pruneaux, des abricots et des
raisins secs.

 

UN NOUVEAU NOM!
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'Funérailles de
{

‘Mme A. Charron
St-Denis (DNC) — Mme Arthur

| Charron, née Eva Lachambre, est
“décédée à St-Denis, la semaine
dernière, à l'âge de 70 ans. La dé-

: pouille mortelle fut exposée au Sa-
{lon funéraire Henri Phaneuf et Fils.
Les funérailles eurent lieu en l'êé-
glise paroissiale, le sept du con-
rant. M. l'abbé Pierre Loiselle fit

vice, assisté de M, l'abbé René
Chapdelaine, et du R. Pére Stanis-
as Leblanc, p.b., comme diacre ot
sous-diacre.

Le deuil était conduit par MM.
Albert et Dorius Lachambre, frê-
“es de la défunte. Les porteurs
étaient MM. Antoine Huard, Lau-
rent Desrosiers, Rolland L'Heu-
reux, Maurice Larue, Nectaire An-
Jers et Paul-Emile Leblanc, mem-
dre de la Garde d'Honneur de St-
Denis.

Outre son époux, la défunte lais-
se trois fils et cinq filles: MM.
Théodore Charron, de St-Denis,
Wilbrod, de Montréal, et Rolland

tin (Oliva), Aimé Petit (Thérèse),
Edmond Desrosiers (Yvonne), de
3t-Denis, ainsi que Mlles Donalda
:t Germaine Charron, de St-Hya-
rinthe. Deux frères lui survivent
dgalement, MM. Albert Lacham-
bre, de Montréal, ot Dorius La-
chambre, de St-Ours. Nous offrons
10s sincères condoléances à la fa-
mille éprouvée.

Saint-Théodore
—M. et Mme Roger Dupuis

(Georgette Maurais) sont les heu-
reux parents d'une fille baptisée
sous les prénoms de Marie-Louise:

Denise. Parrain et marraine, M.
et Mme Fernand Brunelle, de St-
Hyacinthe, oncle et tante de l'en-
fant.

—M. et Mme Lucien Miclette
(Cécile Désautels) sont les heu-
reux parents d'un fils baptisé sour
les prénoms de Joseph-Philippe-
Laurent. Parrain et marraine, M.
+ Mme Laurent Ménard, de Mont-
réal, oncle et tante de l'enfant.

 

derte Beauregard) font part à leurs
parents et amis de la naissance
d'une fille baptisée sous les pré-
noms de Marie-Ginette-Claire. Par-
rain et marraine, M. et Mme Jean-
Claude Beauregard, de St-Liboire,
oncle et tlante de l'enfant.

—Voici le résultat des concours
pour le mois d'octobre, au cou-

vent dirigé par les RR. SS. de St-
! Joseph: 11e année, Marielle Pe
‘tit et Françoise Villeneuve; 10v
année, Germaine Provencher ot
Céline Désautels: 9 année, Mu-

; rielle Picard et Fernande Ledue:
8e, Madelcine Provencher et Alain

; Villeneuve; Ge, Jérôme Villeneuve
et Madeleine Picard: 5e, Gérard
Champagne et Jules Villeneuve:
4e, Huguette Gauthier et Pierrette
Chagnon; 3c, René Gauthier cet
Robert Gauthier; 2e, Louise Cha-
gnon ct Monique Fontaine; 1ère
~oauee, Mane villeneuve et Jacin

ithe Gauthier.

 

"La tarte au citron m'attend -

on finira ça une autre fois!”

e Touts'arrête, lorsqu'il est question de tarte au citron —

le dessert favori de tout le monde. Et surtout lorsque vous

l’apprètez avce la Garniture Jell-O pour Tarte au Citron,

Vous obtenez la véritable saveur piquante des citrons —

et vous n'avez pas besoin den presser ou d'en riper. Vous

réussissez toujours avec la Garniture Jell-O pour Tarie au

Citron. (Jell-O est une marque déposée, appartenant, au

Canada, à General Foods, Limited.)

LA GARNITURE

JELLO
POUR -TARTE AU CITRON

K-247F

  

la levée du corps et chanta le ser-.

de St-Hubert: Mmes Léopold Mar-;

—M. et Mme Réal Fluette (Gil-|

Funérailles de
,M. Henri Grisé
‘de St-Césaire |

St.Césaire (DNC) — M. Henri
Grise, époux de Alice Bergeron,
est décédé à St-Césaire, ces jours
derniers, à l'âge de 81 ans et §
mois. La dépouille mortelle fut
‘exposée en la salle des Chevaliers
de Colomb, et les funérailles, sous, § 5
la direction de J.-R. Roirier. eu-
rent lieu en l'église paroissiale.
M. l'abbé Simon Fleury, vicaire.

fit la levée du ‘corps: le service
funèbre fut chanté par M. l'abbé i
Médérie Lavallée, assisté de M. ;
l'abbé Fleury et du Père Bois-,
menu. du Collège St-Andre. Le
deuil était conduit par M. Joseph

 Frégeau, maire. et M. Rosaire
.Dussault notaire. Les porteurs
d'honneur étaient MM. Dieudonné
Pion, Henri Phaneuf, Amédée Ber-

{thiaume, Rosaire Coderre, Sarte
Gingras et Ligouri Berthiaume
Les porteurs du corps, MM. Char-
les-Emile Robillard, Rolland Tes-
ster, Denis Girard et Auguste
Beaudry.

{ Outre son épouse, le défunt Tais-
se ses enfants, M. Charles-Henri
Grisé, Antoinette, Jeanne Grisé.
Gabriel Grisé, Cécile et Berthe
Grisé. Fernande Grisé. M. et Mme
flertel Allard, Rosaire Meunier.
Paul Larivière et Paul Chenette
Un frère, M. Léopold Grisé. Nou.
offrons nos plus sincères condo-
léances à la famille éprouvée.

 

Sourire et beauté
L'acluite dont les dents sont dé-

olorées, irrégulières où tombées
est vraiment =désavantagé. De

mauvaises dents non seulement

minent sa santé, elles gâtent aus-

si son apparence. Puisque l’état

de santé des dents se décide au
débat de la vie. on doit à l'enfant
de lui faire soigner les dents dès
l'âge de trois ans. Les enfants ont

souvent, dès cet âge, des dents gâ-
tées ou des troubles dentaires,

table
par

Ida Bailey Allen

Quand on leur demande ce qu’ils
préfèrent manger au diner. la ma-

jorité des hommes optent pour le
bifteck, Pourtant. on n'en sert pas
tsllement souvent 3 1a maison, sans
doute parce qu'on a peur qu’il ne
soit pas àla hanteur de ce qu'on
trouve dens les bons restaurants.
Mais tout chef vous assurera

qu'il est facile de nréparer un -x-
eollent hifteck. Ce qui importe
d'abord, c'est de se procurer du
boeuf de bonne qualité. légère-

d’alorau ou faux-filet “sirloin). ou

néralement satisfaction. Il y en a
aussi qui ont une prédilection pour
la ronde.

Certains cuisiniers reromman-
dent de badigeonna= la viande
avee de l'huile à salade, rddition-
née de la sauce à vinnte favorit
ou d'un peu d'ail ou d'oignon, Cou-
vrir et mettre dans le réfrivéra-
teur, d'une heure à denx jours.

Si on le désire, asraisonner do
sol et de poivre avant la cuisson.
Copendant. le sel a tendance à
empécher le biftesk de brunir cone
venshlement. chauffer le
gril à environ 550-600 dertrés avant
d'y déposez la viande. 11 ne faut
pas aue la flamme la touche el
(ue la viande brûle. Tourner à
plusieurs renrises pour que le bif-
l2c% n'endula pas.
Afn d'éviter que les jus de la

viande ne s'écoulent, utiliser des
pincattes, car la fourchette fait des
trous par où s'écoulent ces jus.
S'il s'agit d'un bifteck qu'on veut
saignant ou méditim, on est mieux
de laisser ouverte la portedu gril.
fi on préfère un bifteck hien evit,
il faut que la viande soil moins

épaisse. .
LE DINER DE DEMAIN

Cocktail aux tomates

Bifteck avec pointes de cilron

Pommes de terre au four

-  Oignons en casserole

- Gelée au raisin

Café Thé =Lait

Toutes les mesures sont données

rases. Recettes pour servir de 4 à

6 personnes.
Oignons en casserole: Beurre”

généreusement une casserole de 3
chopines.

Peter et trancher finement assez
d'oignons pour remplir une cho-
pine,

Disposer en couches dans la cas-
serole en les saupoudran: d'une
mixture de % de tasse de fleur
enrichie, 1 cuil'erée a the de sel,
!; de cuillerée à thé de poivre.
et !a de cuillerée à thé de mus-
cade. Arroser chaque couche
d'une cuillerée à soupe de beurre.

Faire chauffer 1 pinte de lait ou
uliliser une boîte de lait évaporé
auquel on a ajouté 17i de tasse
d'eau. Faire chauffer et verser sur
les oignons. Cuuvrir.

Laisser au four environ 11% heu-
re à une température modérée de
375 degrés F, ou tant que les
oignons ne seront pas tendres à Ja
fourchette.

Cocktail aux tomates: A 2 tasses
de jus de tomates ajouter !4 de

Fegiep

 
à thé de poudre à bouillon de
boeuf. ‘

Ajouter 12 tasse d'eau froide, 3
gouttes de tabasco, 1 cuillerée à
thé de sauce Worcestershire, 1
cuillerée à soupe de vinaigre et 1
tasse de tomates fraiches coupées
en cubes, après en avoir enlevé la
peau. Mettre au froid. Garnir de
quelques grains de poivre noir,
rer 

 

  

 

uv vedetie l'insertion appliquée.
run,

Carnaval d'hiver.
«Suite de lu page

rates imi les industriels, les hom.

professionnels et autres classes de la

population québécoise, consacrent hé

névolement une partie de leap temps à

l'organisation du Carnaval, Le travail

tés. à chacun desquels et aurihace
est répuoti entre une trentaine de comi- |
une vesponsaleilité spécifique, tn Co |
mite exéentit général ditige lensem-

le de l'entreprise et coordonne le

travail Une caractéristi

que pematequable des travailleurs béné-
votes du Carnaval, cest d'enthousiasun
qui les anime ct qui s'accroît à me-
ste quapproche le temps où dilate
tont les lêtes, Et cet entfiou-in-ne se
contaunique à {a population québé

coise tout entière, qui attend ace im

patience l'atrivée du “Bonhomme Cu
mal” |

des comités,

Los visiteurs que se qeurnerent quel.

que temps à Quebes au temps da
Carnaval, qui Sassocieront aux réjouis

sanees populaires, et qui entieson
dans l'esprit du Carnaval, rapporte
romt de leur visite an Vieux Québee

un souvent inoufliabte er une pri

ston de gaieté pow toute l'année, <oû
jusqu'au prochain Carnaval.

 

Le Club du Patro loge un

(saite de lu page 6)

3-Patro: Carin (Paré) 12.19
d-Casavant: Fortin (Aubin) 13.54 

ment marbré de aras, Une tranche j

de filet (norterhouss) donne gé- |

tasse d'eau chaude avce | cuillerée

Punitions: Caron 6.36, Dupré!
114,54, Gaudreau 14.54.
! 2e période
i 5-Casavant: Roy 3.40
| 6-Casavant: Roy.

(Fortin, Dupré)... 4.16
7-Patro: Frenière (Comtois) 5.14
8-Casavant: Campbell,

(Lemieux, Laperle)
Aucune punition.

3e période
9-Casavant: Fortin,

| (Roy, Dupre) o.oo... 1.42
*10-Patro: Paré,
*  Oubinville, Caron) … … 12.09
11-Casavant: Campbell,

(Lemieux) . 12.56

| 12-Patro: St-Roch (Caron) 12.56
Punitions: Comtois 6.02, Du-

pré 13.50, St-Roch 13.50.
Arbitres: Blanchard,

: Boucher.
| _—

LES PLAISIRS DE
. LA ROUTE *

Par CAROL LANE

Conseillère De Voyage

Fortin,

 

   

 

 

 

Moins d'un automobiliste sup trois

pourrait vous dite la distance moyenne

par gallon parcourue pat auto.
Hoy a cependant une méthode ie
Smpile de la déterminer avec exacti-

tude.

Voici les démarches nécessaires pour

érifier votre “millage”

Lo Remplissez le réservoir à e<ence
jusqu'au bopd, Soyez certain que la
voiture est <ur un terrain à tiveai.

> Faites Li lecture du compteur de

[LYRA

4 - Conduisez la voiture comme d'ha

"itude, de jour en jour, juga’ ve que
l'indicateur jauge d'essence montre que

le réservoir et au quart plein,

1-- Remplissez le réservoir de nousems

A droite, version modifiée de la coupe masculine surbaiss
Bout arondi, trois ocillets, ce soulier en veau noir est l'expression
parfaite du grand chic pour *Vhonume au complet de (lauelle grise”.

 {notés la quantité exacte pequise,
“vous assurant comme auparavant que '

‘a voiture et à niveau, Verifiez Ja
listance parconcue pendant l'essai.

35— Divisez la distance quaconue qui
‘a quantité de guzoline consommée et
vous aurez le nombre exact de milles

par galon dont votre voiture est capa!
'le. 
VALEURS DE

LA. MAISON
"He . ot

2311 Girouard(= 

FRS. JETTÉ

Représentant de :

BIENVENU LTEE

Deux façons pour les hommes d'être à la page cet automne, en
chauseant des souliers canadiens de grande elasse. A gauche, oxford
run à semelle simple, laçage populaire à trois ocillets, e{ mettant

veau-aniline
oe,

l'illustration est en

St-Thomas d'Aquin
Les Loisus de St-Thomax

activités, puisque les

sont, celte année encore, à orga-
ser une belle patinoire, pour les

   

mes d'affaires, les commercants, les d'Aquin reprendront bientôt leurs ;
directears

Saint-Simon
—Les premiers de classe pour

le mois d'octobre au couvent, sous
la direetion des RRK. SS. de St-Ju-
seph sont: 2e annee, Adèle Four-
ner: Se. Michel Houle; te, Car-
met Sylvestre: be, Pivrrette Le
may: Ge. Gilles Bouvier: Te, De-
nise Racine; Se, Micheline Carbon-
neau: fe, Jacques Boucher; 10e
annee, Thérèse Rivard.

Saint
Mme Hermann Bonin est de re

tour parmi nous, après quelques
semaines passees à St-Damase.

Mme U

quelques jours
et Mme Lionel Vary.

CINQ

e .

Saint-Pie
Nous souhaitons un prompt rétablis-

sement à M. Clodomir Bernard, hose
initalisé à Stllyacinthe, ceci de lu
part de sa famille et de ses amis.

M. Jacques Charron, M, Robert
Ménard, Mme Charles Cadieux, M.

-Charles |

 

Iderie Dems passe
à Belocil, chez M

— Mme Louis Benoît passait ln! WH eben, Mme Agénor Poirier,
fin de semaine chez M. et Mme! Mile Nicole Fontaine tous de St-Pie,
uuy Remy. Cant maintenant de retour dans leurs

M. et Mme Lucien Meunier ! familles après une hospitalisation à
‘rendaient visite dimanche à M, et! l'hôpital StCharles de StHyacinthe,

—Dimanche, le 11 novembre, M
le cure Ernest Ravenelle a baptise
Marie-Madone, fille de M. et Mme
Anatole St-Pierre (Gertrude Chae
rete). Les parrain et marraine
furent M. Jean-Marie St-Pierre,
frère de l'enfant, et Mlle Madone
Babin, sa cousine.

1

—Une somme de $648.60 à ele
recueilli pour l'oeuvre des charites
diocésaines.  L'obicetif etat de
$530. Felicitations aux paroissiens
généreux, qui avaient donné récem- |

Mie

real.

Me M
vient dernier
M. et Mme

leurly fillettes,
vole, de Preville.,

Mlle Vv
South Durbin
chez M et M

Jean-Louis Roy.

me- Nos

prompt rétabli

Frenand à Mont- _Marsan,

i ‘ Met Mme Jacques Lozeau 6
me Uo Denis tees pent es unites, dimanche dernier,
ement la visite def de VV or Mies Alben et Jean-Ma-
Auguste Anselmte ue Logeau, de Montréal.
Dominique et Ni! AL Jacques Lozean, Mes Lucien

i Meunier er tean-Louis Roy, Gilles
étte Destandes, de: Roy, Mme Donat Drapeau, se sont ren-
passe quelques Jes dusOttawa, mercredi de la semaine
we Remy Remy eli dernière.

Apres l'incendie de la demeure

illeurs voeux de, qu'il habitait avec <a damille, an rang
ssement à Mme Lé-! Auvot. M. Lehaeut Sest retiré tempo

ment $507 à la Propagation de latandre Geoffrion, hospitalisee pré- virement chez son pète, M. Joseph Le-
Foi.

Sainte-Rosalie
—Ces jours derniers, le Revé-

vend Père Paul Juneau. mission-
natire oblat, à S-Paulin, etait en
visite chez M. et Mme Valerien ‘
Côté: Le Père Juneau est en va-
cances après un apostolat de dix
ans au Basutolaud.

!

—Le Reverend ore Diomede
longs mois de l'hiver, Une râfle| Langelier, se, préfet des etudes
d'un magnifique service de vais-

elie, verrerie el coutellerie, est
au Collège St-Laurent, Montres,
est venu chez sa mère, Mme Ame

présentement organises, et lheu-, Langelier.
auveux gagnant cont le 25

décembre, à la salle paroissiale.
Ces prix sont exposés dans la vi-

trine de la Bijouterie Royale, a

St-Hyacinthe. Encourageons les

Jeunes, dans Li vente de leurs bil-
lets,

sera

Dimanche dernier, M et
Me Oswald Dupluly cient en

bromenasde, à Montréal,

M, et Mune Richard Laplan
te, dewfille Francine, M. et Mme
Philibert Poirier, lear fille Clan

wite, de La Présentation, etaient

le passage à Montréal, dimancha
lernier,

Moet Me Arthur Borduns

“urs enfants, rendaient visite
limanehe dernier, 4M, et Mnu

Albany Lussier, de St-Hyacinthe

M. Osins Lussier était et,
romenude à Boston, ln semaine
lernière, pour rendre visite à ur
sroupe de parents,

Mme Jutes Champagns, de
it-Hyacinthe, el ses enfants,
Claude, Pierre, Josée, étajent en
womenade dimanche dernier chez
M. et Mme Joseph Michun.

Saint-Dominique
Lundi le 22 octobre, M. l'ab-

dé Hector Frédette, de Montréal
dénissait le mariage de Mlle Ma
vielle Vertefeuille, gum, fille d

M, et Mme Roméo Verlefeuille
à M. Edouard Hamel, de Mont
éal, fils de M. Hamel, dévédé, of
le Mme Irène Hamel, de Cali
‘ornie, La mariée, au bras d
01 père, portait une robe trois
art en tulle bleu pâle. Son din
lème retenait un court voile, A
hoeur, on remarquait M. l'ubbe
Jadbois, Après la cérémonie re
igieuse, il y eut réception che
les parents de la mariée. Au re
“our de leur voyage, les nouveau:
‘poux habiteront Montréal.

M. el Mme Gaston Dupon°
"Alice Düubue) sont heureux d'an
toncer à leurs parents et ami

‘a naissance d'une fille baplisé
ous les prénoms de Marie-Dinne

Johanne. Parrain et marraine, M
t Mme Herve Flibotle, de Mont
éal, oncle ot tante de l'enfant.

M. et Mme Dominique Chi
wine (Jacqueline St-Onge) son
les heureux parents d'un fils bay
‘isé sous les prénoms de Joseph
Pierre-Charles. Parrain et mu

raine, M. ¢f Mme Jean-Paul $t

Onge, de St-Dominique, oncle €

“ante du bébé.

M. et Mme Lncien Lépin
(Marie-Paule Chicoine» sont le

heureux parents d'un fils baptis
sous les prénoms de Joseph-Flo
rent-Yves, Parrain et marraine
M. et Mme Oliva Saint-Pierre, d

Montréal, onele el tante du bébé

Porteuse, MHe Hélène Chicoine

d'Upton. Féheitations à ces heu
veux parents,

A l'occasion de leur guaran
fième anniversaire de mariage

M. et Mme Uldéric Deslandes on
êté reçus, dimanche, par Je Dy €

Mme A. St-Pierre, Après lectin
de l'adresse et présentation de

cadeaux, les jubilaires prirent le
repas en compagnie du médecir
et de sa famille, Sincères félicita

tions et meilleurs voeux de bon
henr aux fubilaires,

M. et Mme Bernard Dion
de Rougement, en visite chez M

et Mme Ephrem St-Onge, diman
che dernier.

PLACEMENT

 Tél. PR. 4-7955

|

 

sentement à l’
real. pour an

rurgicale.

Hotel-Dieu de Monts boeut: al habitepa maintenant au vil

1e intervention chi- lage dans le logis de Mme 0, Moris
sctte.

-———e
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pour loute occasion; grandeurs: 9 a 21 et 16% à 264

Attention Mesdames!
MANTEAUX — COSTUMES — ROBES

Spécialité : Robe de deuil
Agence des brassières MYSTERIEUSES

GAINE el CORSET ROSS
tement par une corselière diplômée, 1hez

Mme C.P. LAROCHE
DES CASCADES SAINT-HYACINTHE
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NON CLASSES, DE CHOIX

POUR LA TABLE

 

VIANDES de QUALIT

Le Poulet de foute manicre vous I'aimerez !. . . ef qui ne I'aimeraif pas?

ULETS
CATEGORIE "A" NOURRI AU LAIT, TOTALEMENT NETTOYE

WEINERS SANS PEAU MAPLE LEAF
FILETS DE MORVE SEASEALED- 2

SPÉCIAUX TRES REDUITS!

SAUGE CHILI =

-

-
POIS AGP - - - - -
SCUPE AUX TORATES
SOUPE AUX LEGUMES
APPRET MOR - - -
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MOITIES LIVRE

ENTIER, prét pour le four sEUL, e

"99e
496

bile

. Il ors 25+ Cal

ou Epargnez'2e =

bles

2 20 oz: 33e
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‘ Epargnez 2¢
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2 10 025 Nn w

Epargnez 2¢
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Spécial !

 

JANE PARKER

ORANGE, JANE PARKER

"VERMONT DELITE", JANE

VEDETTES DE BOULANGERIE!

~~ GRTEAQ CHIFFON - - -

C'EST UN CAFE TOUT PUR — Jarre 6 ozs, $1.47

 

GÉLERI

24 novembre 1956 CHASIPIGNONS

Prix en vigueur jusqu'à samedi

TARTE À LA CITROUILLE - - 456

GATEAU AUOAFE - - - - - ..20°
CAFE INSTAHTARE AGP - -

-
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Egalité

L'entraîneur Yves Paré, de l'équipe du Patronage, logeait un.

. protét contre le club Casavant, lors de la première jcute disputée
dimanche dernier dans la ligue Maskoutaine. À cette occasion, |

>" les porte-couleurs de la maison Casavant qui s'assuraient la vic.
xur.otoire par 7 à 5, alignaient le joueur Lemieux qui ne figurait pas

sur le “line up” du coach Malo.

Les griefs de l'équipe perdante
seront bicntôt entendus par la di-
restion de la ligue Maskoutaine
qui devra clarifier la situation en
étudiant le cs de l'infraction
commise par les vainqueurs de lu
joute initiale du programmé dou-
ble où les représentants de la
manufacture d'orgues affichaient
une superbe performance pour
passer sur un pied d'égalité avec
le club Canadien au premier rung
du classement du cireut Gau-
cher.

Se montrant très opportunistes,
les vainqueurs vuvrirent le poin-
tage à seulement deux minutes
du commencement de la partie
alors que Dupré assisté de For-
tin, déjouait habilement le cer-
bère Côté sur un court lancer
duns le haut des filets, Stimulé
par ses supporteurs, le Patro prit
une avance sur les deux buts de
Caron mais duns la dernière mi-
nute de jeu de cel engagement
initial, Fortin égalisu de nouveau
le pointage pour. mettre un ter-
me aux attaques menaçuntes des

adversaires,

Dans la deuxième période, le
rapide ailier du Casavant, I. Roy,
donnu deux points d'avance à
son club dans les cinq premières
minutes de jeu. Une contre-attu-
que des hommes du Patro, permit
à Frenière dé marquer un autre
but mals Campbell apres un jeit
superbe de Lemieux et laperle,
porta le compte à 5-3. Devant la

possibilité d'une défaite humi-
Jiante, le Patro pratiqua un jeu

RTT v Ea
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en tête de la
7 ligue Maskoutaine

très serré ot malgré cette mse
en échec, Fortin parvint de nou-
veu à loger le disque dans les
buts des visiteurs, pour enregis-

trer le point gognant à 142 de ln

troisième eprise,

Paré tent: de declancher un
ralliement anrès une mugnifiqur
(montée à (rais. mais C'umpbel!
“ralentit passablement leur agres-
“sivité en marquant son deuxième
noint de la joute qui srelluit éga-
lement le pointyge du Cusavant
Les trois derrières minutes de
jeu de la rencontre furent des
plus spectaculaires car elles don-
nèrent lieu à du hockey sensa-
tionnel où le Prtronage scora son
“inouième point pour refroidir
l'enthousiasme des meneurs qui
se replièrent sur la défensive pro-
tégeant leur zone par des dé-
blaiements nombreux.

Sommaire

Casavant, — Buts: RM, Delare:
P. Frenière, R. Laperle, M. Ca-
ouctte, G. Aubin, I. Roy, C. Da-

viau, J.-M. Fortin, P. Lemieux, À.
Campbell, M. Dupré, Jean Malo,
coach.

Patro — Gardien, R. Côté: Dè-
fenses: L. Comtois, G. Breault-
Avants: JM. St-Amand, A, St
Roch, Y. St-Rach. Subs: J.-L
Brodeur, R. Luavointe, M. Caron

G. St-Roch, M. Gaudreau, RB. Fre-
nière, P.-E, Arès, J.-G. Mareil, Ÿ
Paré.

lère périote
1-Casavant: Dupré, Fortin,

2-Patro: Caron (Cumtois)
(Suite en page 5)
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En riva

Ce folsonnement découle, d'une

art, de l'aptitude de l'animal à"

s'adupter aux circonstances et,

d'autre part, de la saine adminis-

tration du gibier par les divers
gouvernements provinciaux et le
Service national de Conservation

Lite lu faune.

 

si, nombre de principes de chasse

code en rien à sa eUriosilé et sa
ruse, nutis ces (rails varient chez

| chaeun, ce qui explique une appa-
rence _inconséquence.

  

par Les MORROW

Pour des milliers de nemrods, la chasse au gros gibier est

synonyme de chasse au chevreuil. Gibier le plus recherché, le
chevreuil est maintenant plus abondant qu'au temps où les cou-

reurs des bois remontaient les rivières solitaires.

vemplie de chassears, il a le senti-

ment que la course à travers bois

lui sera fatale. À moins d’être
poursuivi, il s'arrête après une
course, s'embusque où tourne en
rond, pour éviter d'être découvert.

A pas rapide, plus d'un chas-

nemrod, comptant sur son camou-

‘onnaîlte à fond le terrain, mais

wrdre de vue que la forêt, si fn-
nilière Ini soit-elle, est un ter-

an étranger s'il se mesure au

hevreuil. S'il ne s'adapte à lu vie

 

AU 11 semble que le chevreuil nej les bois, sa présence y sera aussi ; | \ . °

CANADA cherche plus sa sécurité dans la nopportune que celle d'un chien VUE des environs. Ayant rejoint ° ’ a4 d . I h
fuite, Maintenant que la forét est dans un jeu de quilles. l'endroit sans brait, je n'avais pas faite pour n occuper que 25 U p ancher

Lesss 0 A à - ce ; lérangé la faune.

Da A peine en plave, je perçus un |
nouvement sur un billot à env |

. - ; on 50 verges Un nerdreau venait

I our unc seule fillette, pendant Fy sauter. Pendant cinq minutes,| A à
1 me donna une démonstration |

l'acrohatie qui en valait la peine | ET COUTANT
2

une seule annce II se mit d'abord à faire la
€ e e © ! : . Teotor ot 5: j OUe comme un petit dindon, le EE Utes “Vv

[ viles basses, les plumes hérissées any: Tibi sett a
oudain, d'un bond, 3b oxéesta ur! Haiti : .

Tous ces vétements

.

. . et il vous faudea ant périteux. Retomhant sur ses
être remplacer certains d'entre eux, en sattes. à! fit quelques pas ranides . .

peut-ctre remplacer certains d ¢ x. 9 long da billot, santa de nouveau ¥

            

  

 

acheter d'auvres. Et que dire des dépenses
Occasionnées par les anniversaires de naissance,
les visites chez le dentiste, l'achat d'une bicyclette?
n'est pas facile d'équilibrer te budger familial!

 ce pe

Le cerf de Virginie ou chevreuil est le gibier le plus recherche au Canada. Un mâle fournit une soixantaine de livres de

lisant de ruse aveclechevreuil
on s'assure de fructueuses chasses

! S'il se dépluce rapidement, le
: bruit régulier de ses pas annonce
son approche et alerte l'animal

sauvage, Combien de chasseurs ne

passent-ils pus leur excursion de
chasse dans un bois silencieux
trce que le moindre souffle é-
veille l'attention du gibier qui se
“ienl immobile sur leur passage.

Le chasseur recherche un bon

gueuleton, l'animal assure sa sur-

vivance. L'élément temps ne comp-

te pas pour la faune. Elle met tout

le temps v oulu à identifier le
moindre son insolite, Elle se pré

oceupe même de la cause du bruit.

Soyez done patient pendant vo-

tre chasse à l'affût, cet automne

Tèglez votre allure de façon à

si, vous apprendrez beaucoup des
offre un deri continuel au chns- ane TutoVE Gun far à pi. Moeurs du gibier et autres ani-
sour, Certaines techniques effien-| ABC mature sur Son {mmobi 5

: ° | i - i (| ité pour lui échapper maux. Arrêtez après quelques pas
“esau temps de grime père son Aussi, la chasse à l'affût est- ?t serutezz les environs soigneu-
maintenant désuètes.  N'empêche sale BELA i > . ta ane à .

yi de la meilleure ressource du | SeMent. Ne vous contentez pasque les caractéristiques fondiumen- we ’ qi ie €

tales de l'animal demeurent. Aus. Parseur, Non seulement doit-il l'un coup d'oeil, mais soyez at
tes de PUTEeNL. AUS- ' tentif à chaque ombre, chaque

midi d'automne, stérile en gibier,

mais agrémentée d'une expérience

inoubliable. Assis sur une souche

tout près de la croupe d'une pe
tite colline, j'avais une excellente 
revint au point de départ et re.

‘ammença le manège une bonne

lizaine de fois. La troisième partie
le In représentation consista en

me efvolée presque verticale. les

!

Une formation d'experts mes-
koutains composés de MM. Gé-

| rard Côté, Osear Aubuznon et Al-
bert Vidal, ont subi l'élimination
au programme de télévision
Quizz-Ball qui passe sur les on-
des du poste CHLT-TV tous les
samedis soirs, après la joute de
"horkey.
| Nos représentants ont fait belle

t

seur de connaître le gibier qu’il:
; chasse ainsi que la faune en géné-
ral.

Voici encore un exemple de la |
valeur de l'examen minutieux da|
territoire. Un jour, un de mes:

amis aperçut un objet fauve s'agi- |

tant au vent. À première vue, il

«rut qu'il s'agissait d'une feuille.
d'automne, mais il se rendit comp- |
ie que les autres feuilles dans les
arbres ne bougeaient pas. Une ob-
3ervation attentive lui révéla une
partie de la silhouette d'un che-|
vreuil immobile, si ce n’était un
éger mouvement. des oreilles ten-,
lues pour capter le moindre son.

 
BRASSÉE AU RALENTI

AU GOÛT DU QUÉBEC

Nos experts
programme Quizz-Ball

     HE L'AMI! POUR TE REMONTER

prends plutôt une BRADING...la bière robuste!

 

Le
éliminés au

figure contre une équize de Gran-
by, annulant à la première ren-
contre au pointage de 6-6 tandis
qu'ils baissaient pavillon par 10
a 8, samedi dernier. Cette par-
ticipation de nos experis locaux
fut possible grâce à la généreuse
collaboration de M. Louis-Marie
Morin, reorésentant de Molson’s
pour la région.

 

solr croise le oui ; ? sseur épaula, Se sentant| Un gibier qui fait preave d'au- Set croise le chevreuil sans le / I mn Le chuss ur cpauia. 8 “oni i

tant d'aptitude à s'adapter aux |Yéir. Souvent, l'animal se tapit Jouvoir entendre et voir le gibier lécouvert, l'animal tenta un bond,
‘ 5 à s T 3 : 5 arn wen Mi eu ; Le ‘

Grconstances que notre chevreuil, | ins son repère au passage du 'Vre sa routine quotidienne, Ain- |mnis sans succès.
 

conservent-ils  teajours leur va-| Ki faut étudier les moeurs du meavement, chaque objet qui ne
teur hevreuil et rivaliser d'adresse 4- © révèle pas immédiatement.
cur oe lui, L'Un de mes plus agréables sou

La timidité du chevreuil ne le Le chasseur à l'affüt ne dojt pas Vêtirs date d'tine chaude après- LA LV BN DR oOMA Ë  

JEWestinghouse
’ "25"

«.. la laveuse complètement automatique

  
 

 

    

 

$279.50
È

en attes < . + aîlae ‘ R

Mais il vous sera cependant possible de faire trL'endues en av ant, les ailes i
A , 45 . . hattant itor re, se
face à vos obligations si vous déposez, chaque hall oplin sce. plantésotanion ;

. * - . . . : a ses I § Hi
mois, un montant fixe à votre compte d'épargne ‘© billot pour aller se perdre allé- «

de la Banque Royale, Ainsi, vous pourrez acheter
aufur ec à mesure. payer comprant chaque
fois que vous le voudrez… et profiter des aubaines,

e

Ouvrez donc un compte d'épargne à n'importe
quelle succursale de la Banque Royale,

LA BANQUE ROYALE
DU CANADA

rvement dans les broussailles,

Bien aue ce fut la saison de la
hasse, it ne m'est jiunais venu à

l'idée de tirer; une autre perdrix

tans la gibecière ne m'aurait pas
lonné lt moitié du plaisir de ce
spectacle.

À une autre excursion de chas-

e au chevreuil, je m'étais arrèté
cr le flane d'une montagne pour

manger, lorsqu'un mouvement
dans la valiée éveilla ma curiosi-

 panneau 85
‘ 3

|
 Jamais plus de soucis

les jours de lavage!

 

 

  La nouvelle LAUNDROMAT
“25” Westinghouse épargne
de l’espace (elle n'occupe que
25 pouces carcés du plancher)
et de l'argent . . . au moment de
l'achat . . . et chaque jour de

té, Aves des lumettes d'approche,
ie vis un chevreuil marcher paisi-
blement dans un bocage de sa-
pins au milieu d'une grande prai-
rie.

lessive subséquent! Année par année, la LAUNDROMAT “25” diminuera
votre consommation d'eau et de savon .. . vous ménageant littéralement beau-
coup, beaucoup de dollars.

Vous obtenez toutes les commodités des laveuses automatiques de plus
| grandes dimensions dans un modèle compact et élégant . . . incorporant la

Après quelques minutes, appa-' ameuse NOUVELLE MANIÈRE DE LAVER Westinghouse . . . qui passe
“mit un chasseur sur la piste du à l'eau, soulève, retourne et culbute le linge 65 fois 3 la minute!

rouetchasseendrentautos VOTRE GARANTIE D'UNE VALEUR INCOMPARABLE!| vreuil et chasseur errêtent autour|
ret dans le bocage sans qu’il n’y;
,eut coup de feu. Finalement, le!
chasseur s'éloigna dans la vallée,

; laissant l'animal parmi les sa-|

. pins. !

“Detelles incursions dans la vie!
‘de la faune enrichissent parce;
qu'elles font comprendre les ani.

* > IMAUX sauvages et leurs moeurs,
[Ce qui Impôrte davantage. c'est le ‘
plaisir qu'elles procurent au chas-

      
PRE
¢ ;  

    
   

 

    TRL
RTS
AAA

  APPARTIENT À SES ABONNÉS =
SAATMALLYEEMASEE AE         PAAVGUR Ve, == =



 

21 NOVEMBRE 1956
 

Victoi
VOUS NE
COUREZ
AUEUM
RISQUE

quand vous essayez un

ENITH

“L’APPARZIL
ACOUSTIQUE

DE QUALITE
grâce à notre offre d‘essai
de dix jours à domicile

Venez aujourd'hui!

 

    

C'est à l'épreuve que vous dé-
couvrirez la qualité qui a rendu
Zenith l'appareil le acoustique
le plus populaire du monde! Des
centaines de milliers de person-
nes ont connu une vie plus heu-
reuse grâce à cet essai. Sept mag
nifiques modèles à 4 et 5 tran-
sistrons, y compris le modèle à
lunettes /U-cn-J et un minuscule
appareil qui tient tout entier
dansl'oreille. DeS50àS150seule-
ment. Satisfaction ou rembour-
sement dansles 10 jours; garanti
un an, service d'entretien de 5
ans. Facilités de paiement.
Voyez le plus proche détaillant
Zenith figurant dans votre an-
nuaire de téléphone, ou postez
ce bon aujourd'hui inéme,

GRATIS! Abonnement
d'un an à “Better Hear- ||
ing,” la nouvelle revue
consacrée à lu surdité} ‘   
vs

2enith Radio Corporation of Canada,Lid. 1
Hearing Aid Division, Dept. HILD
1165 Tecumseh Road E., Windsor, Ont.

Veuillez m'envoyer gratis votre
documentation. la liste de vos dé-
positaires et un abonnement à
‘Better Hearing.” |

NOM...…_…rssecescceceren ee vcovoncenee- !

Adresse. !

Ville. Ï

  

\

 

  

 

  

  
  

Hébert et Léo Dion exbibent ici une magnifique pièce de :
bois de Lambton, quelque 40 milles de Sherbrooke.

Dans la ligue Maskoutaine:

Les porte-couleurs du Rôtisserie Chanteclerc remportaient leur

Ct) ‘5 R10 i
IR nad

D ERRHERer xa)
CE

CHASSE FRUCTUEUSE — Le chevreuil attire bzrucoup de chasseurs et chaque année, les sports

men se dirigent vers le bois pour pratiquer leur passe-temps favori, MM,
280 livres. Ce chevreuil fut tué dans le

L'équine de la Rôt. Chantederc
remporte sa lère victoire

LeClairon M.ASKOUT.AIN
 

Kode
Cd

aucune défaite pour s'emparer

de la Ligue des Etudiants.

La joute fut des plus enlevan-
tes du commencement à la fin
et c'est un but enregistré par

Jloide Banville apres 1430 mi-
tes Je la troisième période qui
olla d'finitivement l'issue de

, vite Joute, st fertile en émotions,
“ \ndrè d'Anjou et Destochers se
sont mérité des assistances sur ce
lernier but.

Réal Fauche» s'est aussi gran-
lement signalé en enregistre |
os deux premiers buts des vain-
ueurs. H vonapta le premier but
le la joute avec l’aide de Guer-
in, tandis one son deuxième fut
‘e résultat d'un beau jeu de pas-
es entre lui-mème et Banville
tonald Matte s'est le plus signa.
¢ pour les perdants en partiei-
dant aux deux buts de son club
ors Ia fin de la première pé-
tiode, il déjoua Plourde, le cerbé-
re du Textiles après un fort in-
lividuel, alors oue Lemovne pur-
geait une punition mineure.

   
Das

Fernand Dion, Gérar

(Photo Brodeur*

Dans le deuxiima vingi, 11 ob-
int un assist sur le but enregis-
té par J.-P. Pied, Ce dernier
ut raninia l'espoir des partisans
tu Séminaire, mats l'ardeur el
* combativité des Textiliens ne
MITTOIEIE *, . a .Cependant, dans la troisième Hsalent qu'augmenter au fur et

Les écoles Casavant et Molson présente la sre
| Vétérinairefontmatch ful de la coupeGrey à3;la TV

Dans la premiére joute du programme double de joudi'

dernier, l‘Ecolo des Textiles a remporté sa deuxième victoire contre

seule de la première position

contre l'Ouest, sera télédiffusée

Pour la première fois dans l’

SEPT

re très contestée de l'équipedes Textiles

—
f

 

histoire de la Coupe anil«cette

grande classique annuelle de football qui met aux prises l‘Est

simultanémont sur les réseaux

11 obtint aussi un assist sur le français et anglais de Radio-Canada, samedi le 24 novembre
premier but de sen club, enre-
gistré par Saint-Amand après 1. 12]
minute de jeu de la première pé-
nade. Pour les Veoterinures, Ne-

veu à compte à deux reprises, asco La Brasserie Molson qui a obten
sisté à chaque occasion de son!exelusivement les droits de téle-

compagnon de kn Brosseau, Le |vision pour tout le Canada eu sera

dernier but de la joute, qui assu- le commanditaire dans le Quéhec

prochain.

.rait l'égraisté aux Vétérinaires fut: seulement avant vendu ses droits

credi\ à Leonard, qui compta! pour les autres provinces du Da
avee Pride de Farley vers le ani- minion à la compagnie General
lieu du dernier engagement. Ga-> Motors of Canada Limited, à cause
non, le gardien de buts des Vé- jde certaines restrictions de la pu-

térinaires, a été particu! ieremen! 'hlicite des brasseries en dehor
solide dans ses filets. C’est lui qui {du Québec.
a permis à son club de resister
usquid Ia troisitme période, alors La television en direct de Te

que ses copéquipiers ont opéré [ronto du match qui opposera I
mn ralliement de deux points. [gagnant des éliminatoires de ‘a

Sommisire Conférence de l'Ouest contre le,
lère période vainqueur du Big-Four, debate

1-Casavant: St-Amand, A 12,50 pm, samedi le 24 novem

(Banville) g ihre sur CBMTTV (canal 6) et!
Punitions: Banville 203, sp. CBFT (canal 2) a Montréal, ain il

Amand 5.40, Nvew, 5.40. que sur les postes CFCM-TV çeu- |
2e période mal 4 à Québec) et CHLTTV (ea

9-Casavant: Banville nai 7 à Sherbrooke). La joule sera
’ retransimise le 25 novembre à,(St-Amand)

3-Vétérinaire:
(Brousseau)

1-Cusavant: Banville
Aucune punition,

fn |

541 4,00 1. pm. Cheure de Atlantique) |
12.04 Par kinéscope sur le poste CIBR
1842 TV (ltimouski) et à 1 h. 30 pom,

le même jour sur CKRS FY GJou-

Neveu,

teur de Bonsoir les Sportifs" el
autres emissions radiophoniques ct
de TV. fera lu description détail
lee de Ja jonte, a sisté de la per-
sonnalité de l'heure à la TV, le
sympathique Emile Genest, modé-
vateur attitré du ‘Rendez-vous des
Sports" et du ‘îlockey de Chez-
nous”, Roger Baulu, le prince des
annonceurs, sera au poste afin de
décrire les péripéties des cérémo-
nies et de la grande parade an-

“nuelle de la Coupe Grey. A. Mont-
réal, un “panel” composé de Jean
Fournier, Jacques Beauchamp de
Montréal-Matin et de l'étoile des
Canadiens, Jean Béliveau, fournira
les commentaires d'usage à l'inter-
mission.

De plus, un groupe de 27 lechni-
ciens sous la direction des réali

" sateurs de Radio-Canada, Will
Hayden de Toronto of Roland Gi.
guère de Montréal, contribucront
à faire de cette télédilfusion bilin-
ue en événement mémorable
“dans Phistoire de W TN, el de la

 

 

PHARMACIE
LOCAS
“1600 des Cascades

Saint-Hyacinthe
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SALLE BAZINET

 

VENDREDI SOIR

LE 23 NOVEMBRE

 

ORCHESTRE LALIME

Licence Bière et Vin

PRIX REGULIER 75cts

lote Messier au pointage de 5 à

La deuxième joute du program-
me double de la ligue Maskoutai-
ne donna lieu à une spectaculai-
re exhibition de rapidité et les
joueurs en lice pratigucrent du
hockey vraiment intéressant puis-
que les officiels ne distribuèrent
que trois punitions au cours de
la rencontre. Dès la mise au jeu, un vent de

: rivalité anima l'enthousiasme des
, équipes aux prises et a 2.36 du

; début, le Penman's ouvrit le poin-
"tage alors que Desgrandes aidé

ide Bazinet, logea le disque der-

; rière Dupont pour le premier

{ point de la partie. Moins de 20

s | secondes plus tard.Blanchard as-

SOIREE de fa

Ste-Catherine
A LA

 
 

première victoire de la saison en disposant des hommes du pi-
3 grâce à la magnifique perfor-

mance du cerbère Guérin et des ailiers Dupré et Blanchard.

sisté de Bazinet et Dufour éga-
lisa le compte après une contre-
attaque des plus menaçantes. Par
la suite, Camiré et Parenteau re-
donnèrent l'avantage au Pen-
man's en portant le score à 3-1.
Au cours du deuxième engage-

ment, une attaque massive dans
la zone du Penman's permit au
rapide patineur Dupré, l'oppor-
‘unité de marquer deux points
nour combler le déficit de son
équine ct ainsi redonner Pespois
aux partisans du Chanteeclere.

Jouant très défensivement, les
deux équipes rivales ne parve
naient que rarement près des fi-
lets adversaires et bien que la si-
‘uation fut souvent menaçante,

‘es gardiens de buts excellèrent
dans leur cage respective pou

repousser les attaques dv camp
npyost.

  

Ae

Résultats
et parties
cédulées

LIGUE MASKOUTAINE
Nov. 18

Patro 5, Casavant 7

Rôt. Chanteclere 5, Penman*s :
Nov. 20
Casavant vs Club Canadien
Chanteclere vs ie Bn R 22 R

 

   

   

 

' &

  

Classement .
j #8 p npt:

{ Club Canadien 3 3 0001
Casavant s 3 0 0 (

! Patro 3 1 2 002
| Chanteclerz 41 3 0 2

£eBnR22R 101000
! Penman's 2 0 2 0 2

LIGUE JUNIOR
Nov. 21 ‘
Sarré-Coeur vs La Providence
Notre-Dame vs Christ-Roi

LIGUE DES ETUDIANTS
Nov. 15
Séminaire 2, Textiles 3
Casavant 3, Vétérinaire 3

i
i
|

|

    

Classement

| j £ p npts

“Textiles 2 2 00 4

Séminaire 2110 2

ESC. 201 11
EMV. 20111
 

 

  
2var ‘Le Sergent Harnois, sous-officier

recruteur pour le istrict

deSie Sotae Lk LR" WT

tous les jours, au

ATTENTION

JEUNES GENS

Avez-vous considéré les avantages que vous offre l'Armée

Rééulière? SI non, pourquoi ne pas vous renstiner en

consultant votre sous-officier recruteur.

le Sergent Harnois

2155, Blvd Laframboise, St-Hyacinthe,

de 9 hres a.m. & 6 hres p.m.

Manège Militaire,

reprise, les hommes du pilote Ar

chambaul!t se lancèrent à l'offen

t mesure que la joute progressait.

Jans un dernier effort pour ob.

 

sive déclanchant un ralliemen “ir un but, l'instrueteur du Sè
qui leur donnèrent la victoire Vinaire retira son gardien de buts

alors que Dufour et Préfontaine |" faveur À qu sixivme Jouçur
trouvèrent le fond des filets di "avant. mais la tartioue s'est

: Penman's. Confiant de cette avan ‘Vérée sans aucun résultat. En-
ore une fois, il n'est pas inutile
le louer le magnifique travail
‘es gardiens de buts. Benoit, du
Séminaire, et Plourde, son oppo-
‘€ dars la cage du Textiles se
ent mérité les applaudissements

ce es joueurs du Chanteeler

jouèrent de prudence ct de rus
sour conserver l'avantage de
hostilités et ainsi remporter lew
dr@mier gain depuis le commen

cement des aetivités du civeui
Gaucher les spertateurs en effectuant des

’ arrêts de toute beauté,
S J. Sommaire

sommaire Ecole Textiles — Buts : Plour-
Rôtisserie  Chanteclere — J der def: Lemoyne, Villeneuve,

Desrochers, Jarry; Avants: D'An-
‘ou A, Guertin, Faucher, Ban-

Guérin, À. Archambault, M. Le-
blanc, A. Gadbois, Y. Chabot R  Pion, F. Bazinet, J.L. Dufour, D sille C.. Cote, Méthot, Ménard,

Boucher, G. Pépin, R. Lafrance larvey, Doré, Ceotl,
N. McDonald, R. St-Pierre, P Séminaire — Buts: Benoit: déf,
Blanchard, J.-P. Archambault Fontaine, Sylvestre, Lemire. À-
roach, ‘ants: Matte, Picard, Lemieux,

. . Deslandes, Jodoin C., Gagnon, St-!
_ Penman's Ltée — G. Dupont aierre, Laplante, Corriveau. |
3. Cire, G. Grenon, À. Veil lère période
‘eux, A. Bernard, B. McDonald 1-Textiles: Faucher |
«P. Brodeur, R. Desgranges, J (Guertin)... 15.95
\. Turcotte, PFuü Parenteau, L 1-Séminaire: Matte a.
Aerthiaume, L. Buzinet, J.C. Ca. Punition: Lemoyne, 17.12
mire, J.M. Camire, FE. Pouliot, G 2e période
Lussier, J.G. Frenière, Paul Mes Textiles: Faucher,
ser, coach. (Banville .…… 3.06

Lo t-Séminaire: Pieard (Matte) 16.21
1ère période Punitions: Sylvestre, 2.55;

!-Penmar's: Desgranges, YAnjou 1740, .
(Razinet) 2,36 | . de période

2-Chantec.: Blanchard, Textiles: Banville, ,
(Bazinet, Dufour) 95¢f (D Anjou, Desrochers) 14.30

t-Penman's: Camiré. Punitions: Fontaine, 1.20; Do-

(McDonald) 9A7 6 7,15.
*-Penman's: Parenteau, Arhitres: Blanchard, Gazaille.
(Bouchard. Brodeur) 14.57 Marqueur: Maurice Charron, |

Punition: Archambault 7.27. * * *
La deuxième jonte, aui mettait

tux nrises l'école Casavant et l'é-
ole de Médecine Vétérinaire s'est
terminée par un verdict nul de
3 à à

2e période

i-Chantee.: Dupré,
(Blanchard) a. 3.ie &

s
-  

            

 

Hes: Dupré, 55 Cette joute tout aussi intéres-
punition:Voilleux Log 5.51 sante que la première démontre

= DS bien comment les clubs de la li-
le Période [gue sont bien balancés, Serre

Banville, de l'école Casavant fut
7-Chantec : Dufour (Baz suns contredit l'étoile individuel-
}-Chantec.: Préfontaine. le de cette seconde joute. En plus
(Blan-hard, Charron) 851 | d'évoluer avec brio à la ligne
Arbitres: Fortin, Blanchard, blrue, il s'est avéré menaçant à

Boucher. ‘l'offensive comptant deux buts.

Le club Ph. Lanctôt blanchit
Coca-Cola au compte de 40,

A la suite de cette brillante victoire par blanchissage, les
[ oueurs du Lanrtôt sont maintenant installés confortablement en‘
tête du classement avec une formidable avance de 6 points.
Pierre Leblanc, J.-Claude Cadieux et Fernand Robert ont réussi

| des triples de 427, 417 et 437 respectivement dans ce lavage ‘
en règle.

 

 

 

 

 Dans la deuxième rencontre, le! Coca-Cola : — Ephrem Frappier
| Dow Brewery s'est emparé de la 380, J.-Guy Malo 362, Baril Mc
deuxi¢me position en défaisant ls | Donald 380, Maurice Bernard 370, |

i malchanceux plombiers 3 à 1, Le; J-laul Hamel 411, Total: 1903.
gros joueur .gaucher Marcel (Bill); Laurent Daignault: — 116. Roger!

| Brodeur a fait la différence pour| Thibault 382, Léo Hamel 435, Jean-
les guznants en jouant un impres-; Maurice Fredette 354, Denis Vie

! sionnant triple de 412. | geant 317. Total: 1872. ;
| Dans la dernière rencontre de} Epicerie Des Cascades: — J.-G.!
‘la soirée, le Daigneault et Gad-: Renaud 361, Raoul St-Onge 363. |
(bois a triomphé de l'Epicerie des| Ed. Bernier et Cie, Ltée : ir

|

 Cascades par 4 à 0, à la suite de! Roch Letendre 427, Roger Guil-
la brillante tenue de son intrépide heaull 310, Méo Auchu 401, Roland
capitaine Laurent Daigneault et; Lecomte 343.

de Léo Hamel qui réussissait un | Dow Brewery: — Roger Bro-
triple de 416 pour ainsi passer en:deur 417, Marcel Brodeur 412,
4ème position, {Claude Trudeau 336, Roger Frap-

Résultats pier 326, Marcel Beauchemin 400.
Pharmacie Lanctôt: — Handi-| Plus haut triple: Jean-Maurice

cap 33. Léon Nichols 393, Pierre! Frédette 517; Plus haut simple:|
Leblanc 427, Bernard Bail 379; J.-, Roland Lecomte 201: Plus haute,
Claude Cadicux. 417, Fernand Ro-! moyenne: Jean-Maurice Frédette|
bert 437, Totali12066. { 143, i

 

Ze période idee. {Coupe Grey.

3>-Vétérinaire: Neveu, | Toujours soucicuse de présenter! Le reportage anglais sera sous
, (Brousseau) «725 des spectacles de première classe, Fhabile direction de Tom Foley,
6-Vétérinaire: Léonard, pa lo Brasserie Molson a retenu les! éminent reporter d'Ottawa qui
’ Tamer]| Léonard, 735 vi services d'experts pour cette joute, | conduira une équipe de 14 person-
ge ond ed Va de la Coupe Grey, l'événement “nes, dont Gordon Sinclair, Larry

court, 7,45. sportif par excellence au pays. O'Brien, Terry Kielty, Harry Dune
nesSh Jerry Teadel, populaire commenta- | lap ot autres.
arqueur: Maurice arron,

EESe

 

      

    
         

 

       

  
   
  

   

c
a
t

R
R
R
,
F
e
n

1A

R
E
Y

C
o
a

PC
TE

R
I
T

Se
b

I
A
N

E
O
C
,

a
s

F
a
d

.
g
s
c

ny =
2%
o
e

D
r
e

r
e
s

x

  ; La joua da la

COUPE GREY
alaTV

E
S
e
m
e

C
e
S
p

x
R
R
S
o
l
i
m
a
n
a
e
e
e

W
e
e

se
c
a
r
e
n
e

 

 

7 compli, woubliny

do asiea

  EARS

Bl... MOLSON §
nÜèt 0tabla! a ;

Colle, in do stmain, Molson

pote delt Pour qu vote, ploisin soit
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Clest infaillible!... VOUS

SAUVEZ DES DOLLARS EN MAGASINANT
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1200. rue Cascades wa Éd. Lapaîme, prop.

— LIVRAISON GRATUITE =

© A . | - . -Biere Porter

ETTTTITITTTIIFITS C’est tellement facile de vous procurer
; voEEpatETEs 3 5

| LKotex' RR des cadeaux pour chaque membre de
{| FS AL CEINTURE > auge 60 " :: he8 gauge 60 votre famille, avec notre

REE? LS: mes Économi' 0 Plan de Primes Fconomie

ss Jn plus d'économiser jusqu'à 3Op.c. sur le prix de ces ca-
AE ~~ ’

: : ® > dean, routs les ayes SANS VOUS EN apercerolr en VOUS pro-[ errensiatesMinade $900pore as me !ag Valeur rég. $1.95 pour seulement curant vos certificats pour seulement Be avec chaque J0¢
Détails complets dans les

   

   

  

NOUVELLES BOITES KOTEX d'achats.
NOUVELLE BOÎTE 2

KOTEX de 12

/

pr 79 aEEEEREEEREESE
= CEINTURES ° se CERTIFICAT  PREMIUMSMANQUE DÉPUSÉE WONDERFORM KOTEX | { DE PRIMES CERTIFICATE LE CHOIX

    
 

     
droit à l'achat d'un curtiticot de toned for 3 each with every |
primes pour seulement Se. purchosa of 504.

59.55 1.09 i PLAN D'EPARGNE SUR LES PRIMES DU CLIENT | % EST
: Ce certificat est échangeable ici This certificate 1s exchangeable (Ou :

e » pour nay primes tpéciulen. Cho- hare for our special premiums. fF

o Fruits et Léguises ©
2) [CUSTOMER'S SAVING PLAN ON PREMIUMS |

ERE E | ee|Ussenner
POMMES MeËN FPSil Be dise en oucun fermps. chandise et ony Mme. Be

* que echot de 50e \cuk donne Premium certificate may be ob- | i
!

ERSER 5Pn OPER a ÀLES ES ESESESSSES
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— Comme collation ou pour cuire —

|
; ENRÉGISTREZ-VOUS

qu'a versé MAINTENANT æ
dans votr Ga

: ote ‘ $15fO0Q A

‘ CONCOURS ENT
| onu1 National

DE CUISSON

 

  

Le fameux gâteau

y aux fruits OGILVIE

seulement °

Vous ne PARNER ME
ower |POULT pesosse

la manquée DI-NO

POT DE 12.02 H-2,5
— VIANDE BLANCHE —

-
_
—

  

>
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&  Aubaine à

  

 

  

 

 

              
   
 

 

 

 

 

 

| IB
Vous préférez le gâteau aux cerises? i Te de moins

; N'hésitez-pas! De belles cerises 1 FE 32 oz

; rouges dans le paquet S > 18

% N
! Vous n'ajoutez Q e

WW
b que l'eau 69 N
i

CI e e ] ® e— 20ix de viandes froides;

, gr °) . a ,
;SAVON GRANULE |.a = pour Salami, tête fromagée, pâté au poulet, frank furts, bacon, jambon

; MAJESTIC — :| de plus où plus populaire POULET FRAIS A.D
 

PRET À CUIRE OU À ROTIR — 2 à 3 lbs

CUISSEde poulet 79:
Poitrine de poulet 'd5

FORMAT REGULIER. .....
{avec 3 épingles en plastique

FORMAT GEANT. ......
{avec 1 pièce de coutellerie) €
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